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LES MIGRANTS SUBSAHARIENS,
UN MOYEN DE MANIPULATION 
Divagations
d’un relais
du makhzen 
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Baisse du nombre de décès sur les routes depuis janvier
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EXPORTATIONS VIA RABAT DE
MARCHANDISES SAHRAOUIES VERS L’UE
Quand Bruxelles évoque
la microscopique somme

de 7 000 euros 
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Ouyahia appelle Sonatrach à investir dans ce segment

C’est une sortie médiatique assez importante que celle du Premier
ministre Ahmed Ouyahia lors de sa visite hier dans l’Oranie.

Dans ses interventions, deux déclarations essentielles
sont à signaler. La première porte sur la nécessité de réviser

la loi sur les hydrocarbures et la seconde sur la nécessité d’investir
dans l’exploitation du gaz de schiste.
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LE GAZ DE SCHISTE, UNE OPTION
INCONTOURNABLE 
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Les frappes contre l’armée syrienne, une
semaine après l’accord Lavrov-Kerry sur la

Syrie, poussent Moscou à en tirer la
conclusion suivante : la Maison-Blanche
soutient l’organisation terroriste Daech.

DAECH, ARMÉE
«SUPPLÉTIVE» US ?

LE RECOURS AUX DOMESTIQUES, UNE MODE EN VOGUE 

AU LIBAN, LES PROLÉTAIRES
MÈNENT UNE VIE DE BOURGEOIS   
Il est aujourd’hui indéniable que le Libanais moyen cherche un

certain luxe dans son train de vie. Dans son domicile, sur son lieu de
travail ou durant ses sorties, il veut ce qu’il pense être un luxe : être

bien servi, ne pas se fatiguer.
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2IMPORTATIONS
AU COURS DES HUIT
PREMIERS MOIS
DE 2017
La facture des
médicaments en baisse,
celle des produits
alimentaires en hausse 

LA FACTURE d'importation des produits
alimentaires a augmenté à 5,9 milliards de
dollars sur les huit premiers mois de
l'année en cours (contre 5,44 milliards de
dollars durant la même période de 2016),
tandis que celle des médicaments a connu
une baisse de près de 7%, selon les
Douanes algériennes. Pour ce qui
concerne les laits et produits laitiers, la
facture a bondi à 1,011 milliard de dollars
entre début janvier et fin août 2017, contre
658,16 millions de dollars durant la même
période de l'année dernière, en hausse de
53,7%, détaille le Centre national de
l'information et des statistiques des
douanes (Cnis). Une même tendance
haussière est constatée pour les sucres et
sucreries dont les importations se sont
chiffrées à 755,91 millions de dollars
contre 596,6 millions de dollars, soit une
augmentation de 26,71%. Pour les huiles
destinées à l'industrie alimentaire, leurs
importations ont grimpé à 570,5 millions
de dollars contre 469,1 millions de
dollars, en hausse de 21,62%. Quant aux
céréales (blé dur, tendre...), semoule et
farine, ils ont été importés pour un
montant de 1,93 milliard de dollars contre
1,87 milliard de dollars, en hausse de
3,44%. La facture d'importation du café et
du thé a atteint 287,75 millions de dollars
contre 270 millions de dollars (+6,95%).
Quant aux légumes secs et autres, ils ont
été importés pour un montant de 228,12
millions de dollars contre 183,8 millions
de dollars (+24,1%). Concernant les
viandes, elles ont été importées pour
162,8 millions de dollars contre 167
millions de dollars sur la même période de
2016, soit une diminution de 2,52%. Par
contre, la facture d'importation des
médicaments a reculé en passant à 1,26
milliard de dollars contre 1,35 milliard de
dollars, en baisse de près de 7%.

S. N.

TIZI OUZOU 
La grande famille du FFS
fête le 54e anniversaire
du parti
ILS ÉTAIENT des centaines de militants et
de sympathisants du Front des forces
socialistes (FFS) à se rassembler vendredi
dernier au cimetière de M'douha pour se
recueillir devant la stèle érigée à la
mémoire des martyrs du parti, et ce à
l’occasion du 54e anniversaire de la
fondation de leur parti. Parmi la foule
nombreuse ont figuré naturellement les
anciens de 1963, dont le compagnon de
lutte de feu Hocine Aït-Ahmed, en
l’occurrence Mhand Izouvach. Ce dernier
n’a pas hésité à faire le déplacement
malgré son âge avancé et son mauvais état
de santé. La cérémonie de recueillement a
été traduite par le dépôt d’une gerbe de
fleurs devant la stèle érigée à la mémoire
d’une dizaine de martyrs de la section
FFS de Tizi Ouzou, un geste suivi de
l’observation d’une minute de silence à
leur mémoire et à celle de tous les martyrs
du parti et de la guerre de libération
nationale. Il serait superfétatoire de
mentionner que l’écrasante majorité des
anciens de 1963 était issue de l’ALN. La
cérémonie a été clôturée par la Fatiha,
récitée par le militant El-Hadj Arezki
Bellil, qui a invité l’assistance à réciter
une autre Fatiha à la mémoire d’un jeune
militant, Mokrane Hassoun, inhumé à côté
de la stèle en question. Notons enfin que
le temps de la cérémonie de recueillement
a été très émouvant. 

S. T.

L'UNION nationale des opérateurs de phar-
macie (Unop) soumettra prochainement au
Premier ministre, Ahmed Ouyahia, le
contenu d’un contrat pour développer l'in-
dustrie pharmaceutique en Algérie, selon
son président Abdelouahab Kerrar. «Ce
contrat, qui permettra de faire accroître la
production nationale de 50% à 70%, s’ins-
crit en droite ligne avec le plan du gouver-
nement qui espère que la production locale
atteindra une couverture de 70% des
besoins nationaux en médicaments d'ici
2019», a-t-il déclaré à la presse lors des
Journées de l’industrie pharmaceutique
algérienne tenues vendredi et samedi à
Alger. Le docteur Nabil Mellah, membre
du bureau de l'Unop, qui a présenté le
contenu de ce contrat, a affirmé de son côté
la nécessité de la mise en place d’une agen-
ce de produits pharmaceutiques dotée de

moyens financiers et humains ainsi que
l’instauration d’un système énumérant les
coûts réels des produits.
Pour cet opérateur, «le système actuel des

prix se caractérise par sa rigidité, aussi bien
sur le niveau du prix final des médicaments
sur le marché que sur les moyens commer-
ciaux applicables à la production et à la dis-
tribution en gros». «Nous sollicitons une
politique des prix qui soit rémunératrice
pour les produits pharmaceutiques et non
pas une augmentation anarchique des
prix», a tenté d’expliquer pour sa part le
docteur Kerrar, en soulignant la nécessité
de tenir compte des réalités économiques,
notamment l'inflation et la dévaluation du
dinar par rapport à la devise. 
L’Unop n’a toutefois pas évoqué les
moyens de prémunir les Algériens de l’im-
pact de cette éventuelle hausse des prix sur

leur bourse, sachant qu’au prix actuel bon
nombre de médicaments ne sont rembour-
sables que partiellement, même s’il s’agit
parfois de médicaments pour malades
chroniques. 
De son côté, le directeur de la division
pharmacie au ministère de la Santé a indi-
qué que l'industrie pharmaceutique a connu
une importante évolution avec une produc-
tion qui a atteint, selon lui, 51% à la fin de
2016. 
Concernant l'appel de l'Unop pour la révi-
sion des prix des produits pharmaceu-
tiques, il a expliqué qu'il existe un comité
interministériel (Finances, Commerce,
Sécurité sociale et Santé) paritaire et indé-
pendant, dont la direction de la pharmacie
au niveau du ministère de la Santé assure le
secrétariat. 

Z. N.

POUR DÉVELOPPER L’INDUSTRIE DES MÉDICAMENTS 

L’Unop soumettra prochainement
un contrat de production à Ouyahia 

Le but de cette journée est
de présenter les dernières
technologies et le contrô-

le médicamenteux et celles
ayant la capacité de lutter
contre la contrefaçon du médi-
cament qui a tendance à se
généraliser dans le monde.
Entre autres invités, il y a le
professeur Jean Pierre Dubost
de l’université de Bordeaux
(France), et du professeur Ber-
nard Bataille de l’université de
Montpellier (France), tous
deux experts dans le domaine
de la filière pharmaceutique. 
Du côté algérien, ce séminaire
a vu la participation de M.
Yahoum qui a présenté une
étude intitulée : « Mise au point
d’un comprimé matriciel gas-
troresistant pour la libération
prolongée du Piroxicam «.
Quant à M. Djadi, il a présenté
un exposé sur le thème de :

« Etude physico-chimique des
nanoparticules bioactives et
l’acide acetylsalicylique «.
Pour ce qui est de M. Moghni,
il a présenté une communica-
tion orale intitulée : « Sympto-
matic treatment of heartburn :
New approach «. 
Ce séminaire, selon les organi-
sateurs, est une occasion pour
les chercheurs algériens issus
des laboratoires universitaires
ou des laboratoires de
recherches et de développe-
ment des entreprises pharma-
ceutiques de présenter les
meilleurs travaux de recherche
dans le domaine du médica-
ment. 
Il est question aussi de débattre
des résultats de recherches, tel
que prévu par le programme de
ce séminaire qui « est considé-
ré comme un espace d’échange
scientifique et de collabora-

tion «. Il est à rappeler que ce
séminaire est une réédition
d’un événement similaire qui a
eu lieu en 2013. 
L’intervention du Pr Jean-Pier-
re Dubost a porté sur la « La
Spectoscopie proche infrarou-
ge et ses applications dans le
domaine pharmaceutique «.
Une technique à laquelle on
reconnaît plusieurs avantages,
le plus important est « qu’on
n’a plus besoin de réactif dan-
gereux et polluant à utiliser «,
a-t-il souligné. 
Et d’ajouter que « cette tech-
nique est rapide, non polluante
et permet l’identification
matières premières «. « Une
technique reconnue officielle-
ment par les instances euro-
péennes compétentes, en Fran-
ce d’ailleurs, où elle est appli-
quée comme méthode alternati-
ve dans l’industrie pharmaceu-

tique «, a fait savoir le Pr
Dubost. 
De son côté, le Professeur Ber-
nard Bataille a présenté une
étude sur « la caractérisation
des matières premières pour
une préformulation et une for-
mulation maîtrisée «. La suite
de l’étude porte sur « le pelli-
culage pharmaceutique en
2017 : nouvelles technologies,
nouveaux polymères et nou-
velles applications «. Autre
communicant qui a modéré par
ailleurs le séminaire, le Pr
Kamel Daoud a déclaré que le
recours à la « spectroscopie
proche infrarouge « dans le
domaine pharmaceutique en
Algérie est «impératif «.
« L’Algérie doit l’adopter dans
le but de livrer des médica-
ments de bonne qualité pour les
patients algériens «.

Lilia Aït Akli

INDUSTRIE PHARMACEUTIQUE

L’USTHB s’implique dans
la lutte contre la contrefaçon
L’université des sciences et de la technologie Houari-Boumdiéne (USTHB), a organisé hier un séminaire

international sur la technologie pharmaceutique, intitulé SEHA 2017, en présence des experts
de renommée mondiale.
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3 FINANCE ISLAMIQUE 
Lancement des
premières opérations
avant fin 2017 
LES PREMIÈRES opérations
bancaires de la finance islamique
devraient être lancées par certaines
banques avant la fin de l’année 2017.
C’est le président de l’Association des
banques et des établissements
financiers (ABEF) Boualem Djebbar
qui l’affirme, bien que certains
observateurs avaient estimé que les
banques algériennes publiques
n’étaient pas encore prêtes pour ce
genre d’activité et que le secteur
bancaire national n’a ni formé de
cadres spécialistes dans la finance
islamique, ni réussi à anticiper en
recrutant des compétences ou en
valorisant ses propres ressources
humaines. Ces déclarations du
président de l’ABEF contredisent
celles du PDG du CPA, qui avait
indiqué sur une chaîne de télévision
privée que les banques publiques
algériennes auront besoin d’une année
avant de se lancer dans cette activité
nouvelle.
Selon Djebbar,»les premières
opérations portant introduction de la
finance islamique dans le domaine
bancaire seront lancées dans quelques
banques avant la fin de l’année en
cours, tandis que les autres banques
vont suivre au cours de l’exercice de
2018», reprenant sans doute les
affirmations du Premier ministre
Ahmed Ouyahia lors de son passage à
l’APN. «Le lancement de la finance
islamique est vraiment imminent au
niveau des banques publiques et au
niveau de l’ABEF. Nous travaillons
depuis quelque temps sur la
préparation de cette opération, et ce,
notamment sur le plan de la
sensibilisation et de la formation», a
encore affirmé le responsable de
l’ABEF. 
A ce propos, M. Djebbar précise que
ce sont toutes les banques publiques
qui sont en train de préparer ce projet
et ont inscrit dans leur stratégie le
lancement de ce type de financement
que ce soit au niveau de l’épargne ou à
celui des types de financement. Selon
lui, ce projet «fait partie de la volonté
des banques de diversifier leurs
produits et de satisfaire la clientèle
potentielle», estimant qu’il y a un
marché et une clientèle qui sollicite ce
type de financement. M. Djebbar
espère que l’introduction de la finance
islamique dans le paysage bancaire du
pays connaître le succès, notamment
en matière de bancarisation, de
drainage d’épargne et en termes de
participation au développement
économique. Pour rappel le Premier
ministre, Ahmed Ouyahia, a annoncé
récemment l’introduction de la finance
islamique par deux (2) banques
publiques avant fin 2017 et par quatre
(4) autres banques publiques en 2018.

M. K.

C’EST une sortie médiatique assez impor-
tante de la part du Premier ministre Ahmed
Ouyahia lors de sa visite hier dans l’Ora-
nie. Dans ses interventions, deux déclara-
tions importantes sont à signaler. La pre-
mière porte sur la nécessité de réviser la loi
sur les hydrocarbures et la seconde sur la
nécessité d’investir dans l’exploitation du
gaz de schiste. Il s’agit de deux points stra-
tégiques qui ont toujours soulevé des
débats intenses et des polémiques par le
passé, notamment au temps de l’ancien
ministre de l’Energie, Chakib Khelil. 
Pour le Premier ministre, le secteur connaît
de grands changements dans le monde,
obligeant l’Algérie à se mettre au diapason
et donc à se lancer dans la révision de la loi
sur les hydrocarbures. Il s’agira à travers
cette révision d’encourager la venue de
nouveaux investisseurs et d’améliorer les
recettes du pays.
A ce propos, Sonatrach annonce que ses
recettes à la fin de cette année ne dépasse-
ront pas 31 milliards de dollars. Selon
Ouyahia, une relecture de cette loi est
nécessaire en fonction des défis actuels
dans le domaine énergétique.
Le Premier ministre a également insisté sur
la nécessité d’investir dans le domaine du
gaz de schiste. «Nous estimons que Sona-
trach dispose de capacités nécessaires pour
expliquer aux Algériens qu’il ne s’agit pas
là d’une démarche aventurière mais d’une

option visant à garantir l’avenir en matière
énergétique», a expliqué Ouyahia. Il a
considéré que les potentialités de Sonatra-
ch permettent d’être optimistes quant aux
perspectives d’avenir pour le secteur des
énergies. «C’est un message d’espoir au
peuple algérien, notamment en cette pério-
de difficile marquée par une fluctuation des
cours du pétrole sur les marchés internatio-
naux», a-t-il indiqué, ajoutant qu’il est
temps que Sonatrach exploite toutes ses
énergies au service de l’entreprise et du

pays. Pour le Premier ministre, le pétrole
demeurera un moteur essentiel dans l’éco-
nomie nationale, affirmant que le gouver-
nement continuera d’assister le groupe
pétrolier national dans ses différents projets
d’investissements. Il a également félicité
Sonatrach pour ses performances, en dépit
des difficultés auxquelles elle fait face ces
dernières années, l’assurant de la confiance
du président Abdelaziz Bouteflika et du
gouvernement.

M. K.

VERS LA RÉVISION DE LA LOI SUR LES HYDROCARBURES

Ouyahia exhorte Sonatrach
à investir dans le gaz de schiste

Sonatrach prévoit une recette de plus de
31 milliards de dollars en 2017 
SONATRACH prévoit une recette de plus de 31 milliards de dol-
lars en fin 2017, a-t-on annoncé lors d’une présentation faite par
un des cadres de ce groupe pétrolier au Premier ministre, Ahmed
Ouyahia, hier à Arzew. En septembre dernier, un excédent de
plus de 4 milliards de dollars par rapport à la même période de
l’année 2016 a été réalisé, a-t-on souligné. Sonatrach a réalisé en
2016 une recette de 27,910 milliards de dollars, a-t-on rappelé,
signalant une production de 106 millions de tonnes équivalent
pétrole. Il s’agit de produits de pétrole brut, de condensat, de gaz
naturel liquéfié et de produits raffinés. Notons que le Premier
ministre est accompagné, pour sa visite à Arzew, d’une déléga-
tion composée de Mustapha Guitouni, ministre de l’Energie, de
Nouredine Bedoui, ministre de l’Intérieur et des Collectivités
locales et d’Abdelghani Zaalane, ministre des Travaux publics
et des Transports.

S. T.

26 nouveaux gisements pétroliers
et gaziers découverts depuis janvier 
PAR AILLEURS, 26 nouveaux gisements de pétrole et de gaz
ont été découverts en 2017 dans le nord et le sud du pays, a-t-on
annoncé lors de la communication sur les activités de Sonatrach
présentée au Premier ministre. «Ces découvertes ont été faites
par les équipes de Sonatrach durant la période allant de janvier
à fin septembre 2017. 
Ces nouveaux gisements représentent des réserves estimées à
130 millions tonnes équivalent pétrole (TEP)», a précisé le
Directeur de la planification du Groupe pétrolier national, A.
Mazighi Sonatrach prévoit plus de 30 nouvelles découvertes
avant fin 2017 alors que, durant toute l’année dernière, 30
découvertes ont été réalisées, a rappelé le même responsable.
Pour répondre à ses besoins nationaux et à l’exportation, l’Al-
gérie a besoin d’une production annuelle de 190 millions TEP,
a-t-il ajouté. 

S. T.

L’Italie principale
fournisseur de l’Algérie
en carburants. Ouyahia
insiste sur la nécessité

d’augmenter la
production locale en

renforçant les
capacités de stockage

et de raffinage du pays. 

Faute de raffineries suffi-
santes pour le traitement
de son pétrole brut, l’Al-

gérie est contrainte de recourir
aux marchés extérieurs afin de
combler son déficit en carbu-
rants. L’Italie, du fait de sa
proximité du marché algérien
et de ses capacités de stockage
importantes, reste le principal
fournisseur du pays en carbu-
rants, produit à partir du traite-
ment du pétrole Libyen. 
Le pays s’approvisionne égale-
ment des Pays Bas, de l’Alle-
magne et de la France pour une
quantité globale de 3,5 Mt de
carburants pour 2 milliards de
dollars, selon les chiffres du
ministère. Une facture exorbi-
tante afin de répondre à l’ex-
plosion de la demande estimée
à plus de 15 Mt. 
Des importations lourdes mais
évitables, si l’Algérie parvenait
à intensifier ses investisse-
ments dans le secteur du raffi-
nage. D’ailleurs le Premier
ministre, Ahmed Ouyahia, a

souligné cet impératif pour
l’Algérie d’accroître sa produc-
tion en carburants pour limiter
ses importations en gasoil et
essence qui pèsent sur le bud-
get de l’Etat, déjà affaibli par la
chute du prix du pétrole. 
«Les importations des carbu-
rants nous reviennent très cher
et la dépréciation de la valeur
du dinar rend la situation enco-
re plus difficile. Il est donc
nécessaire d’intensifier les
efforts pour augmenter la pro-
duction des carburants», a
annoncé Ouyahia à l’occasion
de sa visite à la raffinerie RA1Z
d’Arzew, où il a assisté à un

exposé détaillé sur cette impor-
tante installation industrielle.

La raffinerie d’Alger opé-
rationnelle début 2018 

Dans cette option d’intensifier
la production nationale en car-
burants pour en limiter les
importations, le PDG du grou-
pe Sonatrach, Abdelmoumen
Ould Kaddour, qui accompa-
gnait le Premier ministre, a
annoncé que la raffinerie d’Al-
ger sera opérationnelle début
2018 et que des appels d’offres
seront lancés prochainement
pour la réalisation des raffine-

ries de Hassi Messaoud et de
Tiaret. 
«Tous ces projets permettront
d’augmenter la production des
carburants afin de répondre aux
besoins nationaux», a-t-il assu-
ré. La consommation nationale
en carburants a connu une aug-
mentation annuelle de 7% ces
dix dernières années, un
accroissement boosté par l’aug-
mentation du parc automobile
national. Le ministre de l’Ener-
gie, Mustapha Guitouni, avait
déjà évoqué un programme
ambitieux pour accroître l’acti-
vité du raffinage après l’entrée
en service des nouvelles raffi-
neries. Pour Guitouni les capa-
cités globales de raffinage de
l’Algérie devront être portées à
40 Mt/an à l’horizon 2021 à la
faveur de la réalisation de nou-
velles raffineries et de la réha-
bilitation de celle d’Alger. Ce
qui est susceptible de dégager
un important excédent qui met-
tra l’Algérie en position d’ex-
portateur de carburants en
2021. 
Le ministre a également évo-
qué un programme d’augmen-
tation des capacités de stockage
des carburants, permettant de
passer d’environ 7000 m3/an
stockés annuellement, à envi-
rons 2 millions de m3/an en
2020, soit une période d’auto-
suffisance de 30 jours au lieu
de 12 jours actuellement.

Z. M.

L’ITALIE PRINCIPAL FOURNISSEUR POUR COMBLER LE DÉFICIT 

Ouyahia plaide pour un renforcement
des capacités de raffinage
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4RIXE FAMILIALE
À TIARET
Trois personnes
mortellement
poignardées 
UNE RIXE familiale, qui a éclaté dans
la nuit de samedi à Tiaret, a fait trois
morts et un blessé grave, ont indiqué
hier les services de la police judiciaire
de la sûreté de wilaya.
Un citoyen a tué sa femme, son beau-
père et sa belle-soeur à coups de
couteau et blessé grièvement sa belle-
mère pour des raisons liées à un
contentieux familial, a-t-on indiqué.
Les corps des victimes ont été
transférés à la morgue de l’hôpital
Youcef-Damerdji et la belle-mère
blessée, est sous surveillance
médicale, selon des sources
hospitalières.
Une enquête a été ouverte par les
services de la police judiciaire de la
sûreté de wilaya de Tiaret pour
déterminer les causes et les
circonstances de ce drame et
appréhender l’auteur du crime qui est
en fuite, a-t-on indiqué.

S. R.

DJELFA 
Les cadavres des deux
filles emportées
par les eaux retrouvés 
LES ÉLÉMENTS de la Protection
civile, en collaboration avec les
services de la Gendarmerie nationale
de la wilaya de Djelfa, ont retrouvé,
dans la nuit du vendredi au samedi,
les cadavres des deux filles qui
avaient été emportées par les eaux à
El-Mdjabra avons-nous appris auprès
du responsable de la cellule de
communication de la Protection
civile, Khalili Mokhtar.
«Le cadavre de la mère des deux filles
(32 ans) a été retrouvé vendredi,
emporté par les eaux à H’naniche» a
précisé la même source, qui a a jouté
que «les recherches se sont
poursuivies afin de retrouver les deux
filles». Le cadavre de la première fille
(18 mois) a été retrouvé à 22h tandis
que le corps sans vie de la deuxième
victime a été trouvé dimanche matin.
Le directeur de la Protection civile a
mobilisé, de son côté, tous les moyens
matériels à travers les unités
secondaires et l’unité principale de
Aïn El-Ibil et Messâad ainsi que
d’autres équipes. Les éléments de la
Gendarmerie nationale y ont
également contribué. 
Selon les premières informations, la
mère et ses deux filles se promenaient
lorsqu’elles ont été surprises par des
eaux torrentielles.

R. N.

LA COMMISSION européenne «semble
n’avoir aucune idée» de la valeur réelle des
produits provenant du Sahara occidental
occupé dans les échanges commerciaux
entre l’Union européenne (UE) et le
Maroc, et ce pour l’avoir évaluée à la

somme « dérisoire « de 7 000 euros pour
toute l’année 2016, a indiqué l’Observatoi-
re des ressources du Sahara occidental
(WSRW) dans un communiqué. 
L’observatoire a souligné que la commis-
saire européenne au Commerce, Cecilia
Malmström, a avancé un chiffre étrange sur
la valeur des produits provenant des terri-
toires occupés du Sahara occidental dans
les échanges entre le Maroc et l’UE pour
l’année dernière, et ce dans une lettre
envoyée au président de la commission du
commerce international du Parlement euro-
péen, Bernd Lange, en septembre. 
« Alors que la commissaire Malmström a
évalué les produits de la pêche du Sahara
occidental, vendus illégalement par le
Maroc aux pays de l’UE, à 122 millions
d’euros pour 2016, elle a avancé le chiffre
insignifiant de 7 000 euros pour tout le
reste des produits hors pêche «, a estimé
WSRW. L’observatoire a qualifié cette éva-
luation « d’insensée» et a affirmé qu’il était
évident que la Commission européenne
« n’a pas la moindre idée du volume du
commerce illégal «. 
Le WSRW note, à cet égard, que l’évalua-
tion de la commissaire européenne au
Commerce ne correspond pas aux propos
tenus par la vice-présidente de la Commis-
sion européenne, Federica Mogherini.

L’observatoire indique que cette dernière
avait déclaré, dans une réponse à une ques-
tion d’un député européen, qu’il était « dif-
ficile pour l’UE de quantifier, avec préci-
sion, la part du commerce total avec le
Sahara occidental sur la base de données
relatives au commerce international de
l’UE «. Pour rappel, Federica Mogherini a
évalué la part des produits de la pêche
importés par l’UE en provenance du Saha-
ra occidental occupé à « environ 215 mil-
lions d’euros en 2015 et 122 millions d’eu-
ros en 2016 «. Elle n’a cependant avancé
aucun chiffre concernant les produits agri-
coles. Soulignant que le commerce entre
l’UE et le Maroc couvrait essentiellement
deux secteurs, la pêche et l’agriculture, le
WSRW a jugé « inexplicable « la déclara-
tion affirmant que les exportations agri-
coles totales du Sahara occidental vers
l’UE en 2016 n’excédaient pas 7 000 euros.
Il est à rappeler aussi que le même obser-
vatoire avait déjà signalé ces transgressions
commerciales flagrantes qui enfreignent le
droit international, et ce en lançant, en
juillet dernier, une pétition dénonçant les
négociations commerciales entre l’Union
européenne (UE) et le Maroc, lesquelles
impliquent les ressources naturelles rele-
vant des territoires sahraouis.

Aziza Mehdid

LES SERVICES de Police de la wilaya de
Tlemcen ont saisi, cette semaine, une
quantité de 22,5 kg de kif traité et 6 130
bouteilles de liqueurs dans quatre affaires
distinctes, a-t-on appris auprès de la sûre-
té de wilaya. Dans la première affaire, les
éléments de la sûreté de daïra de Maghnia,
en patrouille à travers la ville, ont appré-
hendé un individu en possession de 10 kg
de résine de cannabis. Ses deux complices
ont été également arrêtés.
Par ailleurs, une quantité de 9,5 kg de kif
traité, emballée dans huit paquets a été
découverte près de l’oued du lieudit Sidi
Mohamed-Boutouil du village d’El-Abed,
daïra de Sidi Jillali. Une enquête a été
ouverte pour identifier et arrêter le ou les

auteurs de ce trafic, précise-t-on de même
source. Dans la troisième affaire, les poli-
ciers de la sûreté de la daïra frontalière de
Beni Boussaid ont découvert et saisi une
quantité de trois kilos de kif traité. Enfin,
les éléments de la BRI de la police judi-
ciaire de Tlemcen ont procédé à la saisie
de 6 130 bouteilles de boissons alcoolisées
au niveau de deux domiciles à Hennaya,
une commune distante de 11 km de Tlem-
cen. La perquisition a également abouti à
la découverte et à la saisie d’un montant
de 10 400 DA et de deux armes blanches.
Identifiés et en fuite, les deux frères
auteurs de ce trafic sont activement
recherchés, précise la même source.

R. N.

TLEMCEN 

Saisie de 22,5 kg de kif traité
et 6 130 bouteilles de liqueurs

EXPORTATIONS VIA RABAT DE MARCHANDISES SAHRAOUIES VERS L’UE

Quand Bruxelles évoque la microscopique
somme de 7 000 euros

Le site «Le360.ma», dont
la ligne éditoriale est
fixée par le palais royale

a, dans un de ses articles publié
samedi, repris maladroitement
d’une information diffusée
quelques heures plus tôt par le
site de Rfi (Radio France inter-
national) où il est fait état des
récentes reconduites à la fron-
tière de ressortissants africains
en situation irrégulière en Algé-
rie.
Le rédacteur de l’article, s’ap-
puyant sur les dernières direc-
tives des pouvoirs publics algé-
riens interdisant aux transpor-
teurs publics et privés de laisser
monter dans leur véhicules des
migrants en situation irréguliè-
re, a grossièrement détourné ce

qui a été rapporté par le média
français . « Des migrants, arrê-
tés il y a une semaine à Alger et
conduits à Tamanrasset (à l’ex-
trême sud du pays), se sont vu
annoncer par les forces de
l’ordre qu’ils allaient «dans le
désert», sans leur expliquer où
ils seraient relâchés, a rapporté
Radio France International
(RFI) «, lit-on sur le site maro-
cain. Le rédacteur ose aussi
prétendre que selon la radio
française «l’Algérie a bien
conclu un accord avec le Niger
pour rapatrier ses ressortissants
en situation irrégulière, mais
parmi les personnes arrêtées, il
y a plusieurs dizaines de ressor-
tissants d’autres pays d’Afrique
de l’Ouest et d’Afrique centra-

le, dont certains sont des
Maliens en situation régulière»,
dans un objectif clair de semer
la discorde entre le plus grand
pays d’Afrique et ses voisins.
Pour revenir à l’information
diffusée par Rfi, le média fran-
çais a plutôt mis l’accent sur le
soucis rencontré par les autori-
tés nigériennes dans la prise en
charge de ces ressortissants à
leur arrivée dans la ville d’Aga-
dez, tout en rappelant les
récentes reconductions à la
frontière opérées par les autori-
tés algérienne sur la base des
accords conclus entre l’Algérie
et le Niger. 
Le support internet de la radio
française a par ailleurs précisé
qu’à leur arrivée dans la ville

nigérienne ces migrants sont
pris en charge par l’Organisa-
tion mondiale pour les migra-
tions (OIM). Les agents de
cette dernière chargés d’enca-
drer cette opération les séparent
alors en deux groupes avec, les
Nigériens d’un côté et les
étrangers de l’autre. Ces der-
niers sont ensuite acheminés
dans leur pays d’origine à
savoir, le Ghana, le Mali, le
Nigeria ou encore la Gambie «,
lit-on sur le site de Radio Fran-
ce Internationale, laquelle n’a
aucunement cité de dérapage
de la part de ceux chargés du
côté algérien de les ramener à
la frontière via la ville de
Tamanrasset.

Amine B.

LES MIGRANTS SUBSAHARIENS UN MOYEN DE MANIPULATION 

DIVAGATIONS D’UN RELAI
DU MAKHZEN

Un des relais médiatiques
du makhzen marocain
s’est encore une fois

illustrer par une grossière
manipulation l’Algérie

accusée cette fois-ci de
lâcher dans l’impunité la
plus totale dans le désert

des migrants
transsahariens en

situation irrégulière.



Des chiffres qui donnent
des frissons puisqu’à ce
rythme, on est loin d’at-

teindre les objectifs assignés
par les services concernés par
la prévention. On est certes loin
des ravages causés par les
routes africaines, à l’image de
l’Egypte ou encore de
l’Afrique du Sud, où les taux de
mortalité sur les routes avoisi-
nent, respectivement, 20 000 et
16 000 décès. 
Des chiffres qui ont jusque-là
permis au Continent noir de se
maintenir, et ce depuis des
années, au sommet de la pyra-
mide où l’on dénombre le plus
de conducteurs indisciplinés.
En Algérie, et dans la quasi-
totalité des bilans rapportés par
les directions de wilayas de la
prévention routière ou encore
ceux de la Sûreté nationale ou
de la Gendarmerie nationale, il
est fait état que le facteur
humain est responsable dans
près de 94% des accidents,
suivi de l’état des routes et des
véhicules dans 4% des cas et
l’environnement dans 2%. 
Pour le facteur humain, le non-
respect des règles de sécurité
routière, l’excès de vitesse ou
encore l’utilisation du télépho-
ne portable pendant la conduite
constituent les premières, des

accidents et qui souvent, est-il
signalé dans la plupart des rap-
ports de police ou de gendar-
merie à travers le pays, sont
commis par de jeunes conduc-
teurs dont la tranche d’âge est
comprise entre 20 et 30 ans.
S’il est admis que pour les sept
premiers mois de l’année en
cours une baisse a été enregis-
trée au niveau de certaines
wilayas, il n’en demeure pas
moins que dans les grandes
villes, cette diminution a été
peu significative. Notamment
durant la période d’été où le
nombre de déplacements a été
le plus important.
Le rapport du Centre national
de prévention et de sécurité
routière rapporte qu’en compa-
raison avec à la même période
de l’année dernière le nombre
d’accidents a baissé de -
14,81%, outre le nombre de
morts (-10,65%) et celui de
blessés de (-18,94%). 
A titre indicatif, concernant la
capitale, les services concernés
ont enregistré une baisse en
matière d’accidents de la route
durant le premier semestre de
l’année en cours avec un taux
de 34, 28% contre 38,79%
durant la même période de
l’année précédente, a précisé
au début du mois en cours la

chargée de communication
auprès du groupement de la
Gendarmerie nationale relevant
de la wilaya d’Alger.
En comparaison, pour la wilaya
de Constantine, le nombre
d’accidents de la route a égale-
ment enregistré un recul de
8,11% durant les sept premiers
mois de l’année en cours, par
rapport à la même période de
l’année 2016, indiqué au mois
d’août le responsable du bureau
de sécurité routière auprès du
groupement territorial de la
Gendarmerie nationale.
Rappelons que les corps de
sécurité routière, de la Sûreté
nationale et de la Gendarmerie
nationale ont procédé récem-
ment à des campagnes de sensi-
bilisation sur les drames de la
route. 
Des journées portes ouvertes et
autres initiatives au niveau de
points de contrôle et de bar-
rages fixes ont été entreprises
par ces deux corps. Si pour le
premier des journées portes
ouvertes et autres activités ont
été réalisées depuis le début de
l’année au profit de la frange
infantile, écoliers en particu-
lier, notamment par la simula-
tion à petite échelle du trafic
routier au niveau des centres
culturels et autres points de

rencontre, pour la Gendarmerie
nationale, la campagne s’est
étalée durant la période estiva-
le. Intitulée «La Gendarmerie
nationale vous accompagne
pour des vacances sans acci-
dent», cette campagne, qui
s’est étalée sur un mois, avait
pour but de sensibiliser les usa-
gers de la route quant à la gra-
vité des accidents de la circula-
tion avec ce que cela peut
engendrer comme pertes
humains, et dégâts matériels et
économiques. En tout cas, ces
initiatives visent à « matériali-
ser « les objectifs tracés par les
hautes autorités de l’Etat visant
à réduire d’au moins 30% le
nombre d’accidents d’ici cinq
années. A titre comparatif, le
Maroc ou encore la Tunisie qui
enregistrent respectivement 
3 500 et 1 500 morts annuelle-
ment, ont eux aussi adopté des
stratégies visant à réduire le
nombre de morts sur les routes.
Pour le royaume chérifien,
cette stratégie ambitionne de
réduire de 25% au moins le
nombre de morts par accidents
de la route d’ici 2020 et de le
porter à moins de 50% à l’hori-
zon 2025. 

Amine B.

A LA UNE
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5 ACCIDENTS
DE LA CIRCULATION
14 morts et 11 blessés
les dernières 48 heures 
QUATORZE personnes ont trouvé
mort et 11 autres ont été blessées
dans 11 accidents de la circulation,
survenus au cours des dernières 48
heures dans plusieurs wilayas du
pays, avons-nous appris hier auprès
des services de la Protection civile.
La wilaya de Relizane déplore le
bilan le plus lourd avec le décès de
5 personnes suite à 2 accidents de la
circulation, le plus important ayant
causé le décès de 4 personnes, suite
à la collision entre un camion semi-
remorque et un véhicule léger,
survenue dans la commune Mendes.
Par ailleurs, suite aux fortes chutes
de pluies au cours des dernières 24
heures dans les wilayas de M’sila,
Djelfa, Sidi Bel Abbes et Ghardaïa,
le bilan de la Protection civile
déplore 5 décès au niveau des oueds
en crue.

R. N.

AÏN EL TURCK 
18 candidats à
l’émigration
clandestine interceptés
au nord de Cap Falcon 

DIX-HUIT candidats à l’émigration
clandestine ont été interceptés hier
au large d’Aïn El Turck par les
unités du groupement territorial des
gardes-côtes d’Oran, a-t-on appris
de la cellule de communication de
ce corps de sécurité.
Les 18 candidats à l’émigration
clandestine, tous de nationalité
algérienne, qui tentaient leur
aventure à bord d’une embarcation
pneumatique, ont été interceptés aux
environs de midi à 25 miles au nord
de Cap Falcon, a indiqué la même
source. Ils avaient pris le départ à la
plage de Cap Falcon pour se rendre
en Espagne, avant d’être interceptés
par les unités des gardes-côtes,
lesquelles les ont remis à la
Gendarmerie nationale au port
d’Oran, a-t-on ajouté.
Pour rappel, les unités du
groupement territorial des gardes-
côtes d’Oran ont réussi, samedi, à
mettre en échec une tentative
d’émigration clandestine de 15
personnes de nationalité algérienne,
à 9 miles au nord de Cap Falcon
(Aïn El Turck), a-t-on indiqué de
même source. 

S. T.

UN TERRORISTE a été arrêté
vendredi à Batna par un déta-
chement de l’Armée nationale
populaire (ANP) grâce à l’ex-
ploitation efficiente de rensei-
gnements, indique un commu-
niqué du ministère de la Défen-
se nationale (MDN). «Dans le
cadre de la lutte antiterroriste,
et grâce à l’exploitation effi-
ciente de renseignements, un
détachement de l’Armée Natio-
nale Populaire a arrêté, le 29
septembre 2017, un (01) terro-
riste à Batna (5ème RM)», pré-
cise la même source.
Par ailleurs et suite à l’opéra-
tion de qualité qui a permis la

neutralisation d’un terroriste
dans la commune de l’Emir
Abdelkader, wilaya de Jijel
(5ème RM), «il a été procédé à
l’identification dudit criminel:
il s’agit du dangereux terroriste
B. Abderrezak, alias Anes, qui
avait rallié les groupes terro-
ristes en 1993», ajoute le
MDN. En outre et dans le cadre
de la lutte contre la contrebande
et la criminalité organisée, un
détachement de l’ANP « a arrê-
té un (01) narcotrafiquant à
bord d’un véhicule utilitaire en
sa possession (50) kilogrammes
de kif traité». D’autres détache-
ments «ont arrêté neuf (09)

individus à Biskra (4ème RM)
et Tamanrasset (6ème RM) et
ont saisi un camion, cinq (05)
véhicules tout-terrain, (100)
quintaux de fourrage de bétail,
(6,75) tonnes de denrées ali-
mentaire, (3,15) tonnes de fari-
ne, (400) litres d’essence,
(150) litres d’huile de moteurs
et divers objets, tandis qu’un
autre détachement de l’ANP et
les éléments de la Gendarmerie
Nationale ont saisi, à
Adrar (3ème RM) et El-Oued
(4ème RM) (3481) unités de
différentes boissons», conclut
le communiqué. S. T.

UNE CACHE d’armes contenant des
munitions de différents calibres a
été découverte vendredi après-midi
à Bordj Badji Mokhtar (sud du
pays) par un détachement de l’Ar-
mée nationale populaire, indique un
communiqué du ministère de la
Défense nationale (MDN). «Dans le
cadre de la lutte antiterroriste et de
la sécurisation des frontières, et lors
d’une patrouille de reconnaissance
menée au niveau de la zone fronta-
lière de Bordj Badji Mokhtar dans la
6e région militaire, un détachement
de l’Armée nationale populaire a
découvert, cet après-midi 29 sep-
tembre 2017, une cache d’armes (16
pièces) et de munitions contenant un
fusil lance-grenades, un fusil à
lunette, cinq pistolets mitrailleurs de

type Kalachnikov, six fusils semi-
automatiques de type Simonov, trois
fusils à répétition, quatre grenades
offensives ainsi qu’une importante
quantité de munitions de différents
calibres», précise la même source.
«Cette opération de qualité, qui a
également permis la saisie de 141
kilogrammes de kif traité et de 10
037 comprimés psychotropes, vient
s’ajouter à l’ensemble des résultats
concrétisés sur le terrain et confirme
la grande vigilance et la ferme déter-
mination des forces de l’ANP,
mobilisées le long des frontières, à
déjouer toute tentative d’intrusion,
d’introduction d’armes ou d’atteinte
à la sécurité et la stabilité du pays»,
ajoute le communiqué du MDN.

S. N.

LUTTE ANTITERRORISTE 

Découverte d’une cache
d’armes à Bordj Badji Mokhtar

GRÂCE À L’EXPLOITATION EFFICIENTE
DE RENSEIGNEMENTS

Un terroriste arrêté à Batna 

ON RESTE LOIN DES OBJECTIFS TRACÉS

Baisse du nombre de décès
sur les routes depuis janvier
L’Algérie continue de caracoler
en tête des pays africains où le

terrorisme routier fait des
ravages. Pour les seuls huit

premiers mois de l’année en
cours, le Centre national de

prévention et de sécurité
routière a enregistré 2 517

décès et 25 426 blessés, soit
un peu plus de 310 morts et 3
100 blessés sont répertoriés

mensuellement. 



PUBLICITé

LE JEUNE INDÉPENDANT # 5893 DU LUNDI 2 OCTOBRE 2017

6
REPUBLIQUE ALGERIENNE DEMOCRATIQUE ET POPULAIRE

WILAYA DE OUARGLA 
DéLéGATION ADMINISTRATIF TOUGGOURT 
DAIRA DE TEMACINE 
COMMUNE DE TEMACINE 
NIF : 098430069123522

AVIS D’APPEL D’OFFRES OUVERT AVEC EXIGENCE 
DES CAPACITES MINIMALES N° 05/2017

Le Jeune Indépendant du 02/10/2017/ ANEP N° 524 584

La commune de Temacine est situen à la rue
du 1er-Novembre lance un avis d’appel
d’offres ouvert avec exigence des capacités
minimales pour la réalisation du projet sui-
vant : 
*Achevement d’aminagemement en face
de nouvel entrée zawia Tidjania a Témaci-
ne sur 780 ml* 
Condition de qualification : 
Les entreprises intéressées et qualifiées en
travaux de construction (02ème catégorie et
plus) activité principale peuvent retirer le
cahier des charges auprès de bureau de mar-
chés publics de la commune de Temacine
contre paiement de 2500.00 DA. 
Le contenue des offres : les offres doivent
contenir 
1- Le dossier de candidature : contient :
une déclaration de candidature une déclara-
tion de probité et des pièces mentionnées au
cahier des charges. 
2- L’offre technique : contient une déclara-
tion à souscrire une mémoire technique justi-
ficatif le cahier des charges portant à la der-
nière page la mention manuscrite «Lu et
accepté» tout document permettant d’évaluer
l’offre technique. 

3- L’offre financière : contient : une lettre
de soumission un bordereau des prix uni-
taires un devis quantitatif et estimatif. 

OBS. : la liste détaillée de documents est
indiquée dans le cahier des charges. 
Le délai de préparation des offres et lieu
de dépôt : 
La durée de préparation des offres est à dix
(10) jours à compter de la date de la parution
du premier avis d’appel d’offres dans les
journaux nationaux ou le BOMOP. Les offres
doivent être déposées au bureau de secréta-
riat du P/APC de commune de Temacine à
10h00 au dixième (10) jour à compter de la
date de parution de premier avis d’appel
d’offres dans les journaux ou le BOMOP.
Le délai de validité des offres : 
Les soumissionnaires resteront engagées par
leurs offres pendant une durée de (90) jours
plus le délai de préparation des offres à partir
de dépôt des offres. 
La présentation des offres : 
Le dossier de candidature l’offre technique et
l’offre financière sont insérés dans trois (03)
enveloppes séparées et cachetées indiquant la
dénomination de l’entreprise la référence et

l’objet de l’appel d’offres ainsi que la men-
tion «Dossier de candidature» «Offre tech-
nique» et «Offre financière» selon le cas.
Ces enveloppes sont mises dans une autre
enveloppe cachetée anonyme comportant la
mention : 
«A n’ouvrir que par la commission d’ou-

verture des plis et d’évaluation des offres».
AVIS D’APPEL D’OFFRES OUVERT
AVEC EXIGENCE DE CAPACITES

MINIMALES N° 05/2017
*Achevement d’aminagemement en face
de nouvel entrée zawia Tidjania à Témaci-
ne sur 780 ml*
L’ouverture des plis : l’ouverture des plis se
fera en séance publique le dernier jour du
délai de préparation des offres à 10h30. Au
siège de la commune cet appel d’offres est
considéré comme une invitation. 

Le président de l’APC de Temacine 



Après le « oui » (près de 93% des
76% qui ont voté) de cette région
autonome au scrutin controversé de

lundi, l’ensemble des liaisons aériennes
avec le Kurdistan irakien ont été interrom-
pues vendredi, sur ordre du pouvoir central
de Bagdad, qui réclame d’Erbil l’annula-
tion du vote comme préalable à tout dia-
logue. Très critiqué à l’étranger, le référen-
dum organisé par le président kurde Mas-
soud Barzani est en particulier vilipendé
par les pays voisins, la Turquie, la Syrie et
l’Iran, qui craignent par-dessus tout un
démembrement de la région sur des critères
communautaires ou ethniques. En guise de
représailles, Téhéran a ainsi interdit
jusqu’à nouvel ordre le transport de pro-
duits pétroliers depuis et vers le Kurdistan
irakien, ont rapporté samedi les médias
d’Etat iraniens. « Toutes les compagnies de
transports et les chauffeurs » ont reçu cet
ordre, a rapporté le site de la télévision
d’Etat Irib, citant une directive du ministè-
re des Transports. Cette directive a été prise
mercredi, selon une copie publiée vendredi
par l’agence de presse Tasnim, « sur la base

des récents développements régionaux ».
Téhéran est l’un des principaux exporta-
teurs de pétrole raffiné utilisé comme car-
burant vers le Kurdistan irakien et le volu-
me des échanges dans ce domaine est de
cinq milliards de dollars par an, selon Irib.
Le Kurdistan est lui un producteur et
exportateur de pétrole brut, ressource dont
il dépend majoritairement pour son budget.

RÉACTIONS VIOLENTES
Parmi les pays voisins, la Turquie est la
plus à même d’asphyxier le Kurdistan par
le biais du pétrole, menace qu’a récemment
proférée le président Recep Tayyip Erdo-
gan: quelque 550.000 des 600.000
barils/jour produits par Erbil sont exportés
via un oléoduc débouchant dans le port turc
de Ceyhan sur la Méditerranée (sud). Mais
l’Iran a aussi un rôle à jouer, dans la mesu-
re où les Kurdes doivent impérativement
pouvoir exporter leur mazout, faute de quoi
leurs « raffineries ne peuvent pas continuer
à fonctionner », a affirmé à l’AFP Ruba
Husari, experte sur le pétrole irakien. «
Dans le sens inverse, les Kurdes doivent

importer du diesel, leurs raffineries n’en
produisant pas assez », a-t-elle ajouté.
Interrogé par l’AFP, Arriz Abdallah, chef
du groupe de l’Union Patriotique du Kur-
distan (UPK de Talal Talabani) au Parle-
ment kurde, a pour sa part exprimé son
étonnement face aux « réactions violentes
de Bagdad et des pays voisins » alors que
le référendum n’a pas été suivi d’effets de
la part d’Erbil. Le président kurde Massoud
Barazani avait pourtant assurée que l’en-
trée en vigueur du référendum rentrerait en
vigueur dans deux années.

SÉCURISER LES FRONTIÈRES
Pour accroître encore la pression, l’Iran a
par ailleurs annoncé samedi qu’elle effec-
tuerait « dans les prochains jours » des
manœuvres avec l’Irak. Elles auront lieu «
le long de la frontière commune », a dit à
des journalistes le porte-parole des forces
armées, Massoud Jazayeri, au terme d’une
réunion de commandants iraniens. « Des
décisions nécessaires ont été prises pour
sécuriser les frontières et inviter » Bagdad
« à prendre position aux points de passages

», a-t-il ajouté. Dans ce climat, de nom-
breux étrangers se sont empressés de quit-
ter le Kurdistan vendredi, juste avant la
suspension sine die des vols internatio-
naux. Les derniers avions vers l’étranger
ont quitté dans l’après-midi Erbil et Soulei-
maniyeh. Cette interdiction ne concerne
pas les vols humanitaires, militaires et
diplomatiques, mais des ONG ont affirmé
samedi commencé à subir les premiers
impacts de la crise, dans un contexte huma-
nitaire déjà difficile. Sur la scène diploma-
tique, le Premier ministre irakien Haider al-
Abadi a confirmé samedi avoir été invité
par le président français Emmanuel
Macron à se rendre à Paris le 5 octobre.
Mais il a assuré qu’il n’existait « pas de
relation entre l’invitation et la crise causée
par le référendum inconstitutionnel ». La
veille au soir, l’Elysée avait, dans un com-
muniqué, « rappelé l’importance de préser-
ver l’unité et l’intégrité de l’Irak tout en
reconnaissant les droits du peuple kurde ».
« Toute escalade doit être évitée », avait
ajouté Paris.                                   

R. I. 
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BAGDAD ET TÉHÉRAN SUR LA MÊME LONGUEUR D’ONDE 

L’arme économique contre Erbil et 
des manœuvres militaires communes

UN CÉLÈBRE combattant irakien surnommé le « cheikh
des snipers », qui se vantait encore récemment d’avoir
abattu au moins 320 miliciens takfiristes de la milice wah-
habite terroriste Daech(EI), est mort dans la bataille de
Hawija (nord-ouest), ont annoncé samedi les forces para-
militaires du Hachd al-Chaabi. Selon l’AFP, cet homme
massif à la barbe grise, vêtu d’une tenue militaire beige
sur laquelle il enfilait un gilet de cuir, d’un keffieh à
damier noir et blanc et de mitaines, ne se séparait jamais
de son fusil d’assaut autrichien « Steyr ». Selon Ahmad
al-Assadi, le porte-parole de Hachd Chaabi, Abou Tahsi-
ne est tombé vendredi durant la bataille de Hawija, alors
qu’il s’était avancé dans une zone de combat avec Daech,
dans la montagne de Hamrine. Membre de la brigade Ali

al-Akbar, il était « le meilleur de nos tireurs », a-t-il ajou-
té. Dans une vidéo diffusée par cette firce, Abou Tahsin
avait raconté avoir participé à de nombreuses guerres
dans la région. « J’ai 63 ans et j’ai toujours été un tireur
embusqué. Ma première guerre, c’était en 1973 dans le
Golan » syrien lors du conflit israélo-arabe. l faisait par-
tie de l’armée irakienne, dont un contingent avait partici-
pé aux côtés des troupes syriennes à la guerre contre
Israël. Puis il fut sniper durant la guerre irako-iranienne
(1980-1988), lors de l’invasion du Koweït par l’Irak
(1990), avant de combattre l’armée américaine en 2003
puis de tourner son arme contre l’EI. Dans cette interview
récente, il affirmait: ceux qui ont envoyé de Turquie ces
Daech. Ils sont venus ici pour se faire tuer. Aujourd’hui

j’en ai abattu deux, c’est un chiffre ridicule, mon mini-
mum c’est quatre ». « Dans la bataille de Makhoul et
Baiji, en 2015, j’en ai tué 173 et en tout j’en suis à 320 »,
avait-il dit. Lors de ses funérailles samedi à Joubeir, près
de la ville de Bassora (sud), l’un de ses proches, Ahmad
Ali Hussein, a raconté qu’Ali Tahsine, de son vrai nom
Ali Jabbar al Salahi, était surnommé par ses compagnons
d’armes le « cheikh des snipers », ou encore « œil de fau-
con » et « chasseur de Daech ». Les troupes irakiennes
conduisent actuellement une double offensive contre les
derniers bastions de l’EI dans le pays, à Hawija, et plus au
sud dans la province d’Al Anbar (Rawa, Al Qaïm), à
proximité de la frontière syrienne.                                                              

R. I.

IRAK 

Un célèbre sniper anti-EI tué 
dans la bataille de Hawija

L’Irak et l’Iran ont
décidé d’utiliser en
premier lieu l’arme
économique pour

riposter au
référendum

d’indépendance du
Kurdistan irakien:
Bagdad a fermé

l’espace aérien aux
vols internationaux

et Téhéran
annoncé le gel des

échanges
pétroliers.



PUBLICITé

LE JEUNE INDÉPENDANT # 5893 DU LUNDI 2 OCTOBRE 2017

8



C’est dans le contexte de la sortie
du quatrième numéro de la
revue spécialisée Madinati,

consacré aux villes sahariennes, que Maya
Ravéreau, fondatrice de l’association Ala-
dar, sera invitée à l’université d’Oran.
Pour cette conférencière, l’architecture
saharienne prend en compte les différentes
contraintes, notamment le climat, le
milieu et la culture. Elle fait le lien de l’ar-
chitecture entre le passé, le présent et les
perspectives futures, mais  compose tout
particulièrement avec le climat, rapporte
l’Agence presse service d’Algérie. Elle a
expliqué que l’habitat vernaculaire com-
pose avec son environnement, avec le cli-
mat, avec le vent et le soleil. La maison
devient alors un abri. Pour ce faire, l’ar-
chitecture des espaces extrêmes use de
différentes stratégies. Maya est la fille du
célèbre architecte André Ravéreau, qui a
beaucoup  travaillé sur la vallée du M’zab
et a publié plusieurs ouvrages sur l’archi-
tecture du M’zab et de Manuelle Roche,
photographe ayant beaucoup contribué
dans les recherches de son mari et publié
un livre L’architecture du M’zab par les
photos, préfacé par Mouloud Mammeri.
Cette architecte travaille actuellement sur
l’œuvre de son père, elle a confié que
André Ravéreau n’a pu comprendre sa
région natale, la Normandie, qu’après
avoir découvert et compris le M’zab. Dans
le dernier numéro de Madinati, dont le
menu comporte un dossier sur la théma-
tique Villes sahariennes, autodestruction

ou projet urbain alternatif  ?, des spécia-
listes contribuent à la présentation de l’ar-
chitecture saharienne dans ses différentes
dimensions, notamment par rapport au cli-
mat, et les innovations apportées par les
anciens dans la gestion de l’environne-
ment et de l’eau à travers l’antique systè-
me d’irrigation des fouggara. 
Le directeur de cette revue,  Djillali Tah-
raoui, a précisé que « le dernier numéro de
cette publication se veut une invitation au
voyage dans l’Algérie profonde, dans des
espaces méconnus du Sahara algérien, qui
occupe 80% du territoire national et dis-
pose de 90% des richesses du pays ».
D’après cet architecte, c’est une opportu-
nité à saisir pour démystifier l’image exo-
tique, voire fantasmée, véhiculée très sou-
vent sur le Sahara, en rapport avec les
représentations surréalistes héritées des

orientalistes, affirmant que ces espaces
dégagent une symbiose paysagère et struc-
turale, à la fois spatiale et sociale. « Les
défis actuels dictés par les différentes
mutations et transformations affectant le
paysage social, physique et naturel, amè-
nent à aborder la question avec une
approche plus réaliste, loin des clichés et
des recettes stéréotypées », a expliqué cet
architecte. 
Dans ce dossier du numéro 4 de Madinati,
les intervenants tentent d’éclairer les  lec-
teurs sur la singularité de ces espaces et la
nécessité de leur prise en charge de maniè-
re adéquate, plaidant pour la nécessité de
promouvoir la  recherche sur les espaces
sahariens et de veiller sur l’équilibre si
fragile et si sensible entre les exigences du
développement et la fragilité du milieu. 

R. C.
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HABITATION SAHARIENNE EN MÉDITERRANÉE

L’approche réaliste
Lors d’une conférence sur le thème Réflexions autour de l’habitat vernaculaire du bassin

méditerranéen, cas de l’architecture saharienne, ce samedi 30 septembre, à l’Institut d’architecture
de l’USTO Mohamed-Boudiaf, par l’architecte française Maya Ravéreau a expliqué que ces espaces

relèvent de différentes stratégies. 

TOUAREGS est l’intitulé d’une exposition
qui se déroulera du mardi 17 octobre au
samedi 04 novembre, au musée des
Confluences de Lyon en France, un musée
d’histoire naturelle, d’anthropologie, des
sociétés et des civilisations.  L’exposition
vise, selon le musée, à « dépasser les sté-
réotypes encore tenaces, datant de la
période coloniale, véhiculés à propos des
Touaregs et invite les visiteurs à découvrir
une population de tradition nomade,
vivant dans le désert du Sahara ». L’expo-
sition s’attache également à montrer en
quoi la société touarègue contemporaine,
fortement impactée par des bouleverse-
ments géopolitiques, environnementaux et

économiques de la région, affirme son
identité en jouant sur son image et la per-
ception qu’en ont les Occidentaux, notam-
ment à travers ses créations artisanales et
artistiques, selon les responsables de cette
institution culturelle, indiquant que les
bijoux et objets traditionnels et contempo-
rains, qui seront exposés, sont issus en
grande partie des collections du musée des
Confluences. Les visiteurs auront à décou-
vrir des extraits de poésies touarègues,
d’affiches, de photographies, d’archives
de reportages télévisés, ainsi que des clips
musicaux. Pour la réalisation de cette
exposition, le musée des Confluences, qui
s’est attribué en 2011 le titre de Musée de

France, a dû mener une enquête auprès de
500 internautes afin de connaître la place
de la société touarègue dans l’imaginaire
collectif des Occidentaux. Les organisa-
teurs de cette manifestation culturelle veu-
lent montrer au public français cette socié-
té, confrontée à des problèmes d’ordre
géopolitique, économique ou climatique,
qu’elle est en  pleine mutation. C’est
notamment à travers la langue et l’esthé-
tique que s’affirme ces habitants du grand
sud désertique, est-il encore expliqué,
mettant en valeur le « style touareg qui
prend forme dans l’art de la parole, l’écri-
ture, la poésie, l’artisanat et les parures ».

APS

EXPOSITION SUR LA SOCIÉTÉ TOUARÈGUE À LYON

Au-delà des stéréotypes

SORTIR
CINE-ITALIA
Films italiens: sélection de longs métrages
(2005-2009) primés à la 74e Mostra de  ciné-
ma de Venise. Institut culturel italien, Alger.
18h. Les lundis 02 et 09 octobre. Entrée libre. 

BANDE DESSINEE
10e Festival international de la bande dessi-
née d’Alger-FIBDA. Du mardi 03 au samedi
07 octobre. Esplanade de Riadh El Feth,
Palais de la culture Moufdi-Zakaria. Avec la
France en invité d’honneur. Projection de
films: Valerian et la cité des mille planètes de
Luc Besson,  Macadam Popcorn de Jean
Pierre Pozzi. 
Cycle de huit conférences. Expositions :
Rétrospective Uderzo in extenso ; Rétrospec-
tive El Menchar ; La French Comics Asso-
ciation ; Kronikas ; Atelier algéro-italien
2016 ; Travaux des concours depuis 10 ans.
Ateliers pour enfants, adolescents et profes-
sionnels. Résidence de Joël Alessandra et
L’Andalou pour la réalisation d’un carnet de
croquis à quatre mains publiable. Carnet des
trois voyageurs: écrit et dessiné par Stefano
Orsetti d’Italie, Nacim Bey Benyahia et Bou-
chra Mokhtari d’Algérie.  Différents
concours et Cosplay… Consulter
bdalger.com 

CONTE
Nuit du conte africain. Le jeudi 05 et le ven-
dredi 06 octobre. 19h. Opera Boualem-Bes-
saih d’Alger. Avec la conteuse algérienne
Sihem Kennouche et cinq de ses pairs afri-
cains. Accès: 800 DA. 

JAZZ
Duo Insula en tournée. Hommage au penseur
et écrivain Frantz Fanon. Institut français
d’Alger: Jeudi 05 octobre. 19h30. 
Institut français de Constantine: Samedi  07
octobre. 18h. 
Hôtel Le Méridien d’Oran. Mardi 10 octobre.
18h.
Passerelle musicale entre les Antilles et le
Maghreb avec Maher Beauroy, pianiste mar-
tiniquais, Redha Benabdallah, oudiste fran-
co-algérien. Marc Pujol (invité) aux percus-
sions. 

DOCUMENTAIRE
Les Jeudis du cinéma. Institut Cervantès
d’Alger. 18h. Du jeudi 05 au jeudi 26
octobre. 
Socotra, la isla de los genios (2016), Brumai-
re (2015), Mothertongue (2016), La Tempes-
tad, Calmada (2016). 

ISSIAKHEM
Conférence Issiakhem, l’homme, l’artiste par
Djamila Kabla Issiakhem. Samedi 14
octobre.  14h. Dar Essouf-Ecole nationale de
conservation et restauration des biens cultu-
rels, Casbah d’Alger. 

LUMIERE
Exposition photos Les êtres de lumière de
Chafia Loudjici jusqu’au vendredi 20
octobre. Vivarium à Hydra-Alger. Vernissage
à 16h. 

PATRIMOINE
Conférence Terrorisme international et des-
truction du patrimoine culturel par Oussama
Ifrah, doctorant et enseignant en sciences
politiques et relations internationales. Same-
di 21 octobre. 14h. Dar Essouf-Ecole natio-
nale de conservation et restauration des biens
culturels, Casbah d’Alger. 

SILA
22e Salon international du livre d’Alger. Du
jeudi 26 octobre au samedi 05 novembre.
Palais des expositions des Pins Maritimes.
Avec l’Afrique du Sud comme invité d’hon-
neur. 

PEINTURE
Exposition Identité de l’artiste peintre Dou-
nia Hedid jusqu’au mardi 31 octobre. Sofitel
Algiers Hamma Garden. Scènes de la vie tra-
ditionnelle. 

GÉNÉRALE DE L’OMBRE D’UNE FEMME BRISÉE 
À ANNABA
Les amateurs du quatrième art ont chaleureusement accueilli le monodrame Imra’a bi
dilin maksour (L’ombre d’une femme brisée), présenté en générale dans la soirée de ce
jeudi 28 septembre, au Théâtre régional Azzedine-Medjoubi d’Annaba. Ecrit par Kenza
Mebarki et mis en scène par Djamel Hamouda, ce monodrame rendu par Radja Houari
évoque le quotidien de la femme dans la société et les défis auxquels elle doit faire face
à la recherche de soi. Ce spectacle aborde les aspects existentiels de ce quotidien pour
raconter les tourments qui tiraillent la femme à travers l’histoire de la jeune Wafia qui
refuse un quotidien imposé et essaye de casser les codes préétablis de la société et de
s’affirmer. D’une durée de près d’une cinquantaine de minutes, ce monodrame dégage
des sentiments contradictoires transmis par la comédienne via des gestes se voulant le
parfait reflet de cette crise existentielle.  
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L’Union nationale des opérateurs
de la pharmacie (UNOP) a expri-
mé vendredi à Alger son adhé-

sion au Plan d’action du Gouvernement
pour ce qui est de l’objectif d’augmenter
la production locale de médicaments, en
estimant que la réalisation d’un tel résultat
est tout de même tributaire d’une large
réforme du mode de gouvernance du sec-
teur.
«Dans la conjoncture financière extrême-
ment tendue que traverse notre économie,
le plan d’action de l’actuel gouvernement
a retenu explicitement l’objectif des 70 %
de couverture par la production locale des
besoins du marché national médicament
en 2019 (...) Notre association a donc
toutes les raisons de se réjouir de cet enga-
gement officiel et nous nous considérons
comme totalement mobilisés à cet effet», a
souligné le président de l’Union, Abde-
louahed Kerrar à l’ouverture des 1ères
journées de l’Industrie pharmaceutique
algériennes de l’UNOP (JIPA 2017). 
«Mais nous tenons à dire que si l’objectif
de passer de 50 % à 70 % de couverture
des besoins en médicaments est, à nos
yeux, parfaitement réalisable, il demeure
que celui-ci est tributaire de réponses
préalables à apporter aux nombreux pro-
blèmes d’organisation de notre filière et
de transformation du système de gouver-
nance à travers lequel elle est régulée».
Pour le président de l’UNOP, qui s’expri-
mait devant les différents acteurs interve-
nant dans le marché des médicaments, ce
n’est plus l’investissement dans les capa-
cités de production qui pose problème
aujourd’hui, ces capacités étant même
«très largement supérieures aux demandes
du marché interne», selon lui.
En revanche, la vraie entrave face au
développement de l’industrie pharmaceu-

tique est en lien avec les prix des médica-
ments qui devraient être augmentés au
profit des producteurs, suggère-t-il, ajou-
tant que : «Le développement de cette
industrie ne peut s’envisager sans des prix
vraiment rémunérateurs pour les investis-
seurs et les producteurs concernés».
«On a vu comment, dans certains pays en
développement, la contrainte du prix a
conduit à réduire l’investissement des
entreprises dans la qualité des produits, ce
qui, en bout de course, rabaisse les stan-
dards pharmaceutiques et finit inévitable-
ment par discréditer les fabricants et
engendrer un recul de la production», a-t-
il argué.

Dans la mesure où le prix des médica-
ments est déterminé réglementairement et
qu’il ne peut pas être ajusté, comme cela
se passe dans la grande majorité des acti-
vités, regrette-t-il, ce sont les marges de
bénéfices des producteurs «qui sont lami-
nées progressivement et la viabilité de
notre production qui est en conséquence
menacée», a-t-il averti.
Rappelant que la demande de l’UNOP de
réévaluer les prix des médicaments datait
de deux ans, il a regretté le fait que les
autorités concernées «n’ont toujours pas
répondu favorablement à nos doléances ce
qui a conduit à l’abandon de certains pro-
duits». Ensuite, il faudrait, soutient-il

encore en évoquant les réformes escomp-
tées, mettre à niveau l’organisation du
cadre réglementaire en commençant par la
modernisation du système d’enregistre-
ment qui «devrait surmonter rapidement
les obstacles de moyens dans lesquels il a
été enfermé jusque-là, pour se transformer
en un instrument d’appui au développe-
ment de la production nationale».
Il a, dans le même contexte, plaidé pour
une meilleure coordination entre les ser-
vices publics de Santé et ceux de la Sécu-
rité sociale, pour l’adaptation du système
de formation des personnels techniques
spécialisés, pour l’appui à la recherche-
développement.

-27ème congrès de l’association mondiale de l’échino-
coccose du 4 au 7 octobre à Alger
La  Société Algérienne de l’Echinococcose Hydatique
(SAEH) que préside le Pr Karima Achour organise le
27ème congrès de l’association mondiale de l’échino-
coccose (WAE), à Alger du 4 au 7 octobre 2017.
D’éminents spécialistes de plus de 30 pays ainsi que
ceux de l’OMS et de la FAO seront présents a cette ren-
contre scientifique d’envergure mondiale.

Les thèmes  de ces journées  porteront sur la Prise en
charge de l’échinococcose Hydatique humaine et anima-
le. Et les Soins associés dans la prise en charge de
l’échinococcose : BPCO, Fibrose, Cancer du poumon.
-1e  Congrès international de Chirurgie Générale de Sétif
- 16 septembre 2017 à Sétif 
-15ème congrès national de cœliochirurgie - 4 et 5
octobre 2017 à Blida 

-Workshop sur la recherche en cancérologie - 25 au 27
octobre 2017 à Taghit
-14ème Congrès National d’Hématologie - 26 au 28
octobre 2017 à Constantine 
-3 e journées de Sidi Bel Abbès - 6 et 7 décembre 2017 -
Sidi Bel Abbès 
-6ème journée de chirurgie de l’hôpital militaire - 12
décembre 2017 à Constantine 

1ères journées de l’Industrie
pharmaceutique algériennes de l’UNOP  

Réformer la gouvernance du secteur de la pharmacie pour accroître la production locale de médicaments

RENDEZ VOUS SCIENTIFIQUE 

DE SON CÔTÉ DR. HOCINE Mahdi, Directeur général
de l’Industry Medical Service (IMS Health Algeria)-qui
est une entreprises d’études et de conseil pour les indus-
tries du médicament et les acteurs de la santé- a mis l’ac-
cent sur l’évolution du marché algérien des médicaments
durant ces dernières années en soulignant que ce marché
est passé de 2,1 milliards de dollars (mds usd) en 2012 à
2,4 mds usd en 2013 puis à 2,7 mds usd en 2014 et 2015
pour atteindre 2,9 mds usd en 2016.
Ce marché devrait croitre encore pour atteindre 3,1 mds
usd à la fin de l’année en cours, puis 3,3 mds usd en 2018,
3,5 mds usd en 2018, 3,8 mds usd en 2019 et 4 mds en
2020.
La croissance annuelle moyenne de ce marché a été de
13,8% entre 2012 et 2013 avant de baisser à 3% entre
2014 et 2016 à cause d’une «correction commerciale»,
c’est à dire à des baisses dans les prix et non pas dans les
volumes. Mais à l’horizon 2021, cette croissance serait
portée à 7%, selon les prévisions d’IMS Health.
Selon l’UNOP, la production nationale de médicaments

est en passe d’atteindre quasiment la moitié de la valeur
des médicaments commercialisés sur le marché interne et
près de 60% en quantités.
La part de la production locale est passée de 25% à 47%
entre les années 2008 et 2016. En valeurs, cette produc-
tion a progressé de 473 millions usd à 1,77 mds usd.
La consommation nationale de médicaments aura enre-
gistré un taux de croissance annuel moyen de 9,3% au
cours des dix dernières années, ce qui peut être regardé
comme «une grande performance pour la santé publique
algérienne», selon le président de l’UNOP.
Entre 2006 et 2015, la filière pharmaceutique algérienne
enregistrait en effet des taux de croissance oscillant entre
10% et 17,5% alors que la demande en médicaments aug-
mentait annuellement à 12% en moyenne. Cette filière
constitue ainsi l’une des rares industries locales ayant
gagné des parts de marché importantes face aux importa-
tions, la couverture locale étant passée de 12% en 2004 à
50% à la fin de 2016, selon les détails fournis par l’Union.
Au cours de la séance d’ouverture des journées, les parti-

cipants ont appelé les autorités à accélérer la mise en
œuvre effective de l’Agence Nationale des Produits phar-
maceutiques, créée en 2008 et installée formellement en
2016, car cette agence devrait «apporter des réponses
concrètes aux préoccupations du secteur, selon eux.
Les représentants des établissements pharmaceutiques,
les distributeurs de médicaments, du corps médical, des
pharmaciens d’officine ainsi que les représentants des
autorités publiques, ont échanger autour des principales
contraintes qui affectent l’exercice de leurs activités au
quotidien et discuter des propositions de solutions pour
les traiter. 
L’UNOP, créée en 1999, regroupe les entreprises de fabri-
cation, de conditionnement ou d’importation de médica-
ments à usage humain.
L’association, représentant, avec ses adhérents, plus des
deux tiers du chiffre d’affaires du marché national de
médicaments, s’est fixée pour objectif principal la pro-
motion de la fabrication locale de médicaments répondant
aux standards internationaux en matière de qualité.

Le marché des médicaments devrait croitre
de 7% en 2021

AMINAZOUNE@YAHOO.FR



Par Cheïkh Tahar Badadoui

Le Prophète  unifia les Mouhadjirine
et les Ançars dans un même idéal
qu’est le chemin de droiture. L’ap-

pel du Prophète Salut Divin Sur Lui, pren-
drait, après cet évènement un nouvel
aspect, celui de la lutte pour la cause divi-
ne.
Nous pouvons conclure cette partie du
périple prophétique en disant que :
selon les travaux du célèbre astronome de
feu Mohammed Bacha, cet évènement de
l’Hégire eût lieu le deuxième jour du mois
lunaire « Rabi’El Awel », correspondant
au 20 Septembre de l’année 622 de l’ère
chrétienne,
le Prophète, Salut Divin Sur Lui, n’a
jamais hésité à prendre les dispositions
nécessaires pour arriver  à Ses fins. Sa
conduite vertueuse, Sa manière de s’adres-
ser à Son Seigneur le Tout Puissant, nous
servent d’un modèle idéal. Allah Est en
mesure d’accorder à Ses serviteurs des
grâces, comme Il l’entend et quand Il veut,
avec ou sans raison. Cependant, en raison
de Sa Volonté, Il incite Ses fidèles servi-
teurs à prendre des précautions en premier
lieu, puis de s’en remettre à Lui, Gloire à
Lui Seul, en deuxième lieu. 
Par conséquent, les humains doivent
compter d’abord sur eux-mêmes et lors-
qu’ils puisent tous les moyens appropriés,
mis à leur disposition par les lois de la
nature, et lorsqu’ils se sentent réduits à
l’impuissance, ils demandent à ce moment
là, le bénéfice de l’intervention du Maître,
le Compatissant et l’Omnipotent,
le Prophète, Salut Divin Sur Lui, n’a pas
choisi l’émigration par crainte ou par peur,
loin de là, car il était un Envoyé de Dieu
chargé de transmettre un Message à l’Hu-
manité. De ce point de vue, il lui devait se
déplacer toujours pour trouver une rési-
dence favorable de lui rendre la tâche faci-
le. Autrefois, il fit halte à Al-Taïf, mais
lorsque les habitants de cette contrée
renoncèrent à Son appel, Il se dirigea vers
« Yathrib », endroit, ayant embrassé Sa
présence de la manière la plus gracieuse.

2°) PAR L’EMIGRATION, 
UN NOUVEAU DESTIN DE L’ISLAM
a)   Premier édifice de l’Islam Mosquée de
Qouba
Le Prophète s’occupa aussi à poser les
fondations d’une Mosquée - la première
de l’Islam - et laissa le soin de l’achever à
Amar fils de Yasser, dont les parents
furent les premiers martyrs de l’Islam.
Cette Mosquée reçut le nom de «At-
Taqwa» c’est-à-dire la Mosquée de «la
crainte de Dieu», c’est d’elle qu’il est
question dans ces Versets : « Il en est qui
ont édifié une mosquée, agissant par haine
et impiété, et se proposant d’en faire un
tison de discorde entre les fidèles. Ne l’of-
fraient-ils pas en repaire à ceux qui naguè-
re, avaient combattu Dieu et son prophète?
Ils protesteront avec force de leurs bonnes
intentions. Mais Dieu est témoin qu’ils
mentent effrontément. Prend garde de
prier en ce lieu maudit! Car il est un autre
édifice assis dès le premier jour sur la
piété, et autrement plus digne pour que tu
y célèbres l’office. C’est là que se rendent
ceux qui mettent la pureté par dessus tout.

Ceux qui recherchent la pureté sont tou-
jours aimés par Dieu ».(Sourate dite : « le
Repentir »Versets 107-108).
Le Saint Coran ne cesse d’éveiller la
conscience des fidèles musulmans et de
les prévenir contre les rivalités de leurs
ennemis. En effet, le Verset 107 sus-visé
fait état d’une mosquée rivale construite
par certains hypocrites lors de l’absence
du prophète, occupé dans la bataille de
Tabouk, dans l’Arabie de l’extrême Nord
qu’il dirigeait en l’an 9 H contre le terri-
toire Byzantin où l’on avait assassiné un
ambassadeur musulman. Au retour, le
Saint Prophète ordonna d’incendier cette
mosquée rivale qui fut construite seule-
ment dans le but de semer haine et doute,
dans les esprits des musulmans, et se
réserver ainsi une zone d’influence.
La longueur de l’Edifice sacré mesurait
cent coudées, et sa largeur était un peu
moindre. Trois portes y donnaient accès,
et la principale fut désignée sous le nom
de « bab-ar-Rahma « ou porte de la misé-
ricorde. Le “Minbar”, ou chaire, était
formé d’un simple tronçon de palmier, sur
lequel montait le Saint Prophète pour prê-
cher. On voit combien cette première
Mosquée, analogue à celles des plus
pauvres villages sahariens, était loin de
ressembler aux merveilleux édifices qui
devaient bientôt être élevés pour le culte
de l’Islam.
Les Mosquées de l’époque étaient extrê-
mement simples et n’avaient point les
accessoires que les bâtisseurs ont conçus
les tous derniers siècles. L’attention du
Saint Prophète et de Ses compagnons était
plutôt retenue par la purification des
coeurs et l’embellissement des intentions.
C’est ainsi que les murs de la Mosquée ne
dépassèrent guère la taille d’un homme;
au dessus des murs, on étendait une
ombrelle qui abritait contre la chaleur.
Il  convient de souligner ici qu’il n’est

guère étonnant que la mosquée représente
le premier et le plus important pilier de la
société musulmane, parce que celle-ci,
n’acquiert stabilité et raffermissement de
sa foi en Islam que de l’inspiration que
procure la mosquée. 
Le lien de fraternité et d’amour qui unit les
Musulmans demeure à sa base dans
l’éthique de l’Islam, mais la propagation
de cet amour ne peut s’accomplir que dans
l’enceinte de la Maison de Dieu. Si par
exemple les Musulmans ne se rencon-
traient tous les jours et à plusieurs reprises
dans les mosquées où s’estampent les dif-
férences de fortune et de rang social, ils ne
pourraient jamais établir entre eux un lien
de fraternité et d’entente. Une vie paisible
et de quiétude serait fort impossible à ima-
giner  encore plus à réaliser. 
L’éthique de l’Islam appelle à ce que
règne l’esprit d’égalité et de justice entre
les Musulmans, mais cela ne peut s’ac-
complir si les Musulmans ne se retrou-
vaient pas en rangs, chaque jour dans les
mosquées pour prier le Seigneur ; Gloire à
Lui Seul. Si chaque Musulman restait chez
lui à faire ses adorations et se prosternait
devant Dieu, la société ne verrait jamais le
triomphe des principes de l’égalité et de la
justice sur l’égoïsme, l’orgueil et la vanité.
Par conséquent, grâce à ces principes
immuables de solidarité et d’union que
l’édifice de la Communauté musulmane se
trouve protégé de toute démolition, de tout
dépérissement, et garde ainsi sa beauté
physique, morale et spirituelle et assure sa
pérennité dans le temps par la persévéran-
ce, l’abnégation, le sacrifice de ses fidèles
vis-à-vis de la propagation de sa mission
ça et là dans le monde. C’est dans ces
mosquées que les Musulmans apprennent
leur religion, et s’empreignent de ses trois
dimensions à savoir : dogme, législation et
valeurs morales. C’est pour la réalisation
de ces concepts que le Vénéré Prophète

Salut Divin Sur Lui, a prit l’initiative de la
construction de Sa mosquée.
Pour ce qui est du renforcement des fon-
dations des mosquées, l’ensemble des
savants l’approuvent, en s’appuyant sur
les travaux de consolidation effectués par
les deux Emirs ‘Umar et ‘Uthman, que
Dieu agrée leur noble âme. Ils s’appuient
également sur le Verset 18 de la Sourate
dite « Le Repentir » ou dite : « At-Taw-
bah » qui rendant hommage aux fidèles du
devoir, aux adeptes de la droiture, aux
amoureux de la vertu, précise : « Ne peu-
pleront les Mosquées, que ceux qui croient
en Allah, et au Jour dernier, accomplissent
la Prière, s’acquittent de l’Impôt cultuel,
Zakat et ne craignent en définitive qu’Al-
lah.  Ceux-là seront certainement du
nombre des biens guidés. » Et la fréquen-
tation de celles-ci, présuppose évidem-
ment leur construction, leur restauration et
leur entretien. Quant à l’ornementation et
la décoration par des motifs ciselés, les
savants sont tous unanimes à dire que cela
n’est pas aimé ; certains d’entre eux vont
cependant jusqu’à l’interdire purement et
simplement d’autant plus, si elle se traduit
par certaines contradictions, sociales
notamment : dépenser des fortunes pour
embellir les murs alors que la population
mitoyenne souffre de la malnutrition, de
l’ignorance, du chômage, de la maladie,
des aléas du vice etc.
En ce qui concerne l’écriture d’un Verset
coranique dans la Qibla (lieu ou prie
l’Imam), la position des ‘Ulémas est
divergente. Certains s’y opposent,
d’autres le permettent en raison de ce que
le Calife ‘Uthman, que Dieu agrée son
âme, a fait dans la Mosquée du Prophète,
Salut Divin Sur Lui sans avoir provoqué
de refus de la part des fidèles, dont la plu-
part furent jadis des Compagnons du Pro-
phète.

A Suivre
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Des tenants et des aboutissants de
l’émigration du prophète à Médine 
Le Prophète, Salut Divin Sur Lui, invita ceux qui avaient émigré à Son nouveau domicile, et les

nomma « les Emigrés » tandis qu’il donna aux Médinois, le titre d’ « Assistants » ou d’ « Auxiliaires ». Il
les fit frères, spirituels et consanguins à la fois, à part entière, de sorte que si l’un des Mouhadjirine
meurt, son frère El Ansary (Médinois) hérite de ses biens s’il y a lieu et assure la continuité du défunt,
jusqu’au moment où cette attitude des plus magnanimes, sera plus tard abrogée par une disposition
plus logique et humaine à savoir le défunt ne sera désormais hérité que par ses descendants ou

ascendants selon l’ordre des priorités familiales. 

Par Tahar Badadoui
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Vous êtes d’où ? Vous
représentez qui ? Et qui vous a
permis ? C’est la question que
nous devrions la posée aux
quelques personnes assoiffées
par les voyages a tous frais
payés qui semblent avoir oublié
leurs origines, les sacrifices de
nos ancêtres et surtout,
comment nous avons pu bâtir
une nation souveraine avec
toute ses richesses.

Effectivement, après un mois seule-
ment depuis la célébration du 60e
Anniversaire de la 1er participation

officielle de nos sportifs algériens sous les
couleurs du drapeau national au 6e Festival
Mondial de la jeunesse en 1957 à Moscou,
sous l’égide de l’union général des étu-
diants Musulmans Algériens (UGEMA)
une année avant la création de la glorieuse
équipe nationale du FLN en 1958, voilà
qu’en cette année de 2017, nos jeunes kara-
tékas, participent à un tournoi international
de karaté tenu le 23 et 24 Septembre à
Istanbul (Turquie) sous les couleurs d’un
autre drapeau, et bien évidement, avec les
compléments de la fédération algérienne
du Karaté. Si ce n’est pour ne pas repré-
senter dignement notre emblème national
et la rigueur de notre chère Algérie parmi

les 108 nations présentes dans cette
échéance internationale, Alors a quoi bon,
nous devrions-nous, faire partie de cette
compétition ? Mais surtout, qui aurait osé
de prendre de telle procédure dans un autre
temps et plus particulièrement à l’époque
de l’Ex président de la république, Houari
Boumediene ? Une question, que seules les
personnes qui ont autorisé nos jeunes à
franchir nos frontières pour nous humiliés
devant le monde, possèdent la réponse. En
effet, Juste au moment, que nous apprêtons
à commémorer le 60e anniversaire relatif à
la disparition de Hassiba Benbouali, Ali la
pointe et le petit Omar, et d’autres héros
qui nous ont offert leurs âmes, le 08
Octobre 1957, pour la cause de notre

emblème national, on n’aurait jamais ima-
giné, qu’après tant, de sacrifice de nos mil-
liers de martyrs suivis de nos deux cent
mille de victimes durant la décennie noir,
notre souveraineté sera finalement trahie
par une poignée de dirigeants sportifs sans
le moindre principe, a l’exception d’un
excès d’opportunisme. Un acte qui restera
certainement sans sanction, et bien en
contraire, puisqu’il sera sans doute récom-
pensé pour les 14 médailles obtenues, qui
ne sont autre que, 05 trahisons en or, 04
stupidités en argent et 03 bronze en lâcheté
et a la fin 00 médaille en patriotisme, voici
donc, le bilan réel de cet événement au
grand malheurs de notre nationalisme.

Abderrezack Bel

LA JOUEUSE de tennis algérienne Inès
Ibbou, contrainte à se retirer d’un tournoi
professionnel en Tunisie après avoir
éprouvé quelques soucis physiques mer-
credi dernier, ne souffre finalement «de
rien de grave», et elle devrait être «apte à
rejouer d’ici quelques jours» a appris
l’APS samedi auprès de son entourage. La

championne d’Afrique de 2015 avait «res-
senti des crampes aux deux mollets» lors
de confrontation avec l’Italienne Anna
Maria Procacci, au premier tour du tableau
final d’un tournoi à 15.000 USD, organisé
du 25 septembre au premier octobre à
Hammamet, et c’est «par précaution»
qu’elle a décidé d’arrêter, pour éviter de

provoquer une blessure beaucoup plus 
grave. Un luxe que la sociétaire de l’Aca-
démie de Valence ne pouvait se permettre,
car ambitionnant de disputer plusieurs
autres tournois professionnels prochaine-
ment, et pour lesquels elle souhaite être au
top de sa forme. Ibbou (18 ans) a déjà dis-
puté quatre tournois consécutifs à Ham-
mamet, d’où 
son besoin de repos, surtout après l’appa-
rition de ces premiers symptômes d’épui-
sement.  
Cela n’empêche que la jeune algérienne a
déjà considérablement brillé en Tunisie
cet été, en remportant notamment un
double et un simple, grâce auxquels elle a
gagné 299 places dans le nouveau classe-
ment mondial, et qui la positionnent
désormais au 809e rang.

JUDO/SUITE À UNE SANCTION INTERNATIONALE.

Participation des  judokas algériens à
l’Open d’Istanbul sous un autre drapeau 

LIGUE 1 MOBILIS :
REPORT DE TOUTES LES
RENCONTRES DE LA 6E
JOURNÉE (LFP)

TOUS les matchs de la sixième journée du
championnat de Ligue 1 Mobilis,
initialement prévus entre le 5 et le 7
octobre, ont été renvoyés à une date
ultérieure, a indiqué la Ligue de football
professionnel (LFP).La décision a été
prise par le Conseil d’administration de la
LFP suite à l’injonction du Bureau fédéral
et à la recommandation du ministre de la
Jeunesse et des Sports qui a invité le
président de la LFP à se conformer aux
décisions de la Fédération algérienne de
football.La programmation de cette
journée coïncidait avec le déroulement de
la rencontre Cameroun-Algérie,
programmée le 7 octobre à Yaoundé pour
le compte de la cinquième journée des
éliminatoires de la Coupe du Monde 2018.

ECHOS  DES
FÉDÉRATIONS
SPORTIVES
ALGÉRIENNES :
LUTTES ASSOCIÉES : Le Collège
technique national de la Fédération
algérienne des luttes associées (FALA),
prévu initialement le 28 septembre, a été
reporté au 5 octobre, a indiqué la FALA
sans préciser le lieu de son déroulement.
CYCLISME : La 4e manche de la coupe
d’Algérie de VTT cross-country se tiendra
le 14 octobre à Annaba, a indiqué la
Fédération algérienne de cyclisme,
précisant que cette compétition est ouverte
seulement aux coureurs licenciés au titre
de la saison 2017 et ayant pris part aux
manches précédentes ou non.
BASKET-BALL : Un stage d’entraîneur de
basket-ball de 3e degré, concernant les
candidats déjà titulaires du 2e degré, se
déroulera à l’ES/STS de Dely Ibrahim
(Alger), sous forme de 4 regroupements
périodiques de 15 jours et dont les dates
seront fixées par le ministère de la
Jeunesse et des Sports.
NATATION : L’assemblée générale
extraordinaire de la Fédération algérienne
de natation (FAN), prévue initialement
samedi à Alger, a été finalement reportée
au 7 octobre à Sétif pour des raisons
«organisationnelles». 
HANDBALL : Dans le cadre de la
préparation de la saison 2017-2018, la
Direction de l’organisation sportive de la
Fédération algérienne de handball (FAHB)
a demandé à l’ensemble des clubs sportifs
amateurs engagés dans les championnats
nationaux gérés par l’instance fédérale de
télécharger le dossier d’engagement
qu’elle a publié sur internet pour le
remplir et ensuite le déposer au niveau du
secrétariat de la FAHB. La date limite a
été fixée au 5 octobre.
BILLARD : La Fédération algérienne de
rafle et billard (FARB) a saisi le directeur
de la jeunesse et des sports de Constantine
pour protester contre la participation de
certains joueurs de cette wilaya à un
tournoi international de billard du 21 au
24 septembre à Tanger (Maroc) au nom de
l’Algérie «sans avoir eu l’autorisation de
la FARB et du ministère de la Jeunesse et
des Sports. La FARB, qui a décliné toute
responsabilité liée à cette participation, a
demandé au directeur de la jeunesse et des
sports de Constantine de prendre des
«mesures nécessaires et rigoureuses à
l’encontre des participants».

TENNIS / CIRCUIT PRO-FÉMININ : 

Rien de grave pour Ibbou

VICTIME d’une lâche agression à la veille
de la rencontre opposant son équipe face
au DRB Tadjenanet, pour le compte de la
5e journée du championnat de ligue 1
Mobilis, le coach en chef de la jeunesse
sportive de Kabylie, Mr Mourad Rahmou-
ni, a été transporté à l’hôpital puis recon-
duit au poste de police pour porter plainte
contre ses agresseurs. C’est le deuxième
cas enregistré depuis l’entame de la sai-
son, après celui de l’entraîneur de l’ASM
Oran poignardé avec une arme blanche en
plein séance d’entraînement par un groupe
de voyou, ce qui a nécessité son transfert
en urgence à l’hôpital, c’est pratiquement,
dans le même scénario, que le technicien
de la Js kabylie, Morad Rahmouni, a subi

durant la journée du jeudi 29 septembre,
en compagnie de son ami, a traver grave
agression perpétré par clan de dirigeant
selon la version de la victime, qui indique
depuis le poste de police « des personnes
ont mal pris mes déclarations sur la situa-
tion de la Jsk, ces derniers n’ont rien avoir
avec le football, mais ils veulent s’intro-
duire dans la gestion de la Jsk, pour des
raisons purement personnelle » a-t-il dit.
Fort heureusement, que le plaignant, s’en
sorte indemne avec une légère blessure à
l’épaule contrairement à son compagnon
qui s’est fait fracturer le Nez. Par ailleurs,
et à la veille de la rencontre opposant son
équipe face au DRB Tadjnanet, pour le
compte de la 5e journée du championnat

de ligue 1 Mobils, l’entraîneur de la Jsk,
Mourad Rahmouni, envisage sérieuse-
ment de jeter l’éponge, suite à l’absence
permanente de l’administration présidée
par le nouveau directoire sous l’égide de
l’ex international Hamid Sadmi, et précise
« nous avons jamais senti un réel soutien
de la part de Sadmi, qui est toujours absent
durant les séances d’entraînements, ce
dernier n’a même pris la peine de venir me
rendre visite à l’hôpital, mais le plus
grave, il me téléphone pour me conseiller,
de ne pas poursuivre mes agresseurs, je
préfère quitter la barre technique, car il est
impossible de continuer mon travail dans
ces conditions » déclare Mourad 
Rahmouni. Abderrezack Bel

JS KABYLIE :APRÈS L’AGRESSION DE SON ENTRAÎNEUR 

La JSK découvre les braquages 
à l’italienne

LUDOVIC BATELLI EN CONTACTS AVANCÉS AVEC 
LA FAF SELON FRANCE FOOTBALL
L’ANCIEN sélectionneur français des -20 ans, Ludovic Batelli, est en contacts avancés avec la Fédération algérienne de football (FAF)
pour un poste au sein des sélections de jeunes, a indiqué samedi France Football. Selon le magazine sportif, Ludovic Batelli devrait
s’entretenir la semaine prochaine avec le président de la FAF, Kheïreddine Zetchi, et pourrait «rapidement se rendre à Alger pour défi-
nir les contours du projet pour reprendre du service avec les jeunes dans les semaines à venir». Ce technicien de 54 ans, ancien gar-
dien de but, a entamé sa carrière d’entraîneur à la fin des années 1990 en France puis en Belgique. Il est connu pour son travail assi-
du dans la formation de jeunes, ce qui lui a permis, en tant que sélectionneur, d’être champion d’Europe en 2016 à la tête de l’équipe
française U19.



Le CR Belouizdad et l’ES Sétif
ont repris la tête de la Ligue 1
Mobilis de football, ex aequo
avec 11 points chacun, après
s’être neutralisés (0-0) samedi
soir au stade du 20-Août 1955,
dans le match au sommet de la
5e journée, ayant vu l’USM
Blida récolter son premier point
de la saison, après son nul à
domicile contre le NA Hussein
Dey (2-2).

Avant leur confrontation dans ce
duel direct pour le leadership, le
CRB et l’ESS partageaient leur

première place avec le CS Constantine et
la JS Saoura, qui s’étaient imposés la
veille, respectivement (1-0) contre le MC
Alger et (2-0) contre le Paradou AC, en
ouverture de cette 5e journée. Mais en se
neutralisant (0-0), les Belouizdadis et les
Sétifiens ont récolté un point supplémen-
taire, grâce auquel ils se sont emparés
seuls de la première place, au moment où
le CSC et la JSS restent ex aequo à la 2e
place, avec dix points chacun.De son côté,
l’USM Blida a attendu cette 5e journée
pour récolter son premier point de la sai-
son, après son nul à domicile contre le NA
Hussein Dey (2-2), alors que la JS Kaby-
lie a longtemps buté sur la solide défense
du DRB Tadjenanet, avant de débloquer la
situation par le jeune remplaçant Massi-
nissa Tafni, auteur de l’unique but de cette
rencontre à la 77e minute. Le DRBT a
bénéficié d’un penalty à la 90’+1, certes,
mais Haddad a échoué dans sa transfor-
mation, car le gardien Abderrahmane
Bouletif a réussi un double «arrêt
miracle», qui a permis à son équipe de
l’emporter (1-0) et de se hisser provisoire-
ment à la 5e place du classement général,

ex aequo avec le MC Oran, avec huit
points chacun. Vendredi, en ouverture de
cette 5e journée, c’est l’US Biskra qui
avait fait sensation, en allant chercher son
premier succès de la saison de chez
l’Olympique Médéa (1-2), grâce notam-
ment à Rachedi, ayant transformé un
pénalty à la 24e minute, avant qu’Okbi
n’inscrive le but de la victoire à la 73e
minute, alors qu’entre-temps, les locaux
avaient égalisé pas Bahi (52’).  Le derby
de l’Ouest, entre le MC Oran et l’USM
Bel-Abbès  s’est soldé par un nul (1-1) qui
n’arrange aucune des deux équipes. Les
Hamraou longtemps menés au score ont
égalisé dans le temps additionnel. Cette 5e
journée se clôturera le 10 octobre pro-
chain, avec le déroulement du derby USM
Alger - USM El Harrach, qui fut renvoyé
à cette date en raison de la participation
des Rouge et Noir à la demi-finale de
Ligue des champions africaine contre le
WA Casablance (0-0) vendredi soir au
stade 5 juillet.

RÉSULTATS:
Olympique de Médéa - US Biskra  1-2

MC Oran -  USM Bel-Abbès            1-1
CS Constantine -  MC Alger            1-0
JS Saoura - Paradou AC                   2-0
USM Blida - NA Hussein Dey          2-2          
JS Kabylie -  DRB Tadjenanet          1-0
CR Belouizdad - ES Sétif                   0-0
Mardi, 10 octobre :
A Alger : USM Alger - USM El Harrach
(17h45)

Classement :                   Pts    J
1). CR Belouizdad           11    5
—). ES Sétif                      11    5
3). CS Constantine         10     5
—). JS Saoura                   10     5
5). MC Oran                     8       5
—). JS Kabylie                   8      5
7) Paradou AC                 7      5
8). NA Hussein Dey         6      5
9). DRB Tadjenanet        5      5
—). USM Alger                 5      3
11). MC Alger                  4      4
—). Olympique Médéa    4      4
—). USM Bel-Abbès         4      4
—). US Biskra                    4      5
15). USM El Harrach       1      4
—). USM Blida                 1      5.
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LIGUE 1 MOBILIS (5e JOURNÉE) : 

Le CRB et l’ESS reprennent les commandes,
l’USMB récolte son premier point

LE SÉLECTIONNEUR de l’équipe d’Algé-
rie de football Lucas Alcaraz a dévoilé la
liste des joueurs sélectionnés pour le match
contre le Cameroun prévu le 7 octobre pro-
chain à Yaoundé pour le compte de la cin-
quième journée des éliminatoires de la
Coupe du Monde 2018, groupe  B, a indi-
qué samedi soir la Fédération algérienne de
football sur son site officiel. La liste est
marquée comme prévu par la mise à l’écart
du trio Nabil Bentaleb (Schalke 04), Islam
Slimani et Ryad Mahrez (Leicester) sans
oublier l’ex-capitaine Carl Medajni qui a

décidé de prendre sa retraite internationale
et Adlene Guedioura, alors que plusieurs
joueurs sont de retour en sélection algérien-
ne à l’instar du défenseur de Nimes (Ligue
2 française) Cadamuro,  Sofiane Feghouli
(Galatasaray), Ishak Benfodil Werder
Breme) et Zinedine Ferhat (Le Havre). Le
coach espagnol a fait  également appel au
joueur de Hellas Verone Mohamed Fares
pour la première fois tout comme le gardien
de Paradou Taoufik Moussaoui et le défen-
seur de l’ES Sétif Abdelkader Bedrane.
Parmi les autres nouveautés, la convocation

de Farouk Chafai (USM Alger), Sofiane
Bendebka (MC Alger), Abderrahmane
Meziane et Oussama Darfalou (USM
Alger).Le stage de préparation débutera
aujourd’hui (lundi 2 octobre 2017) au
Centre technique national de Sidi-Moussa.
Le déplacement vers Yaoundé s’effectuera
le jeudi 5 octobre 2017 par un vol spécial au
départ de l’aéroport international Houari-
Boumediene d’Alger. La rencontre Came-
roun-Algérie est sans enjeux puisque les
deux sélections sont d’ores est déjà élimi-
nées de la Coupe du Monde 2018

MUETTE tout au long des quatre premières
journées du championnat de Ligue 2 Mobi-
lis de football, l’attaque du WA Tlemcen
s’est révoltée lors du derby de l’Ouest
contre le MC Saida, et a permis à son équi-
pe de signer sa première victoire de la sai-
son (3-1), vendredi au stade des frères
Zerga (Tlemcen), pour le compte de la cin-
quième journée. Cette victoire intervient au
bon moment pour le «Widad» qui était tou-
jours à la recherche d’un déclic à même de
lui permettre d’enclencher son véritable
départ dans le championnat de Ligue 2

qu’il retrouve cette saison après avoir
dominé de la tête et des épaules la division
amateur (Ouest) à l’exercice passé. Ce suc-
cès permet aussi aux gars des «Zianides»
de porter à quatre leur capital de points et
s’extirper, pour la première fois, de la zone
rouge pour se hisser à la 12e place. Mais
les protégés de l’entraineur Kheïreddine
Kherris sont appelés à confirmer leur réveil
dès vendredi prochain quand ils rendront
visite à l’ASM Oran, une équipe ayant le
vent en poupe en ce début de saison et qui
reste invaincue après cinq journées de

compétition. Sur un autre registre, le WAT
continue de souffrir le martyr sur le plan
financier. Le club est toujours dépourvu de
sponsors et ne fonctionne que grâce aux
aides des autorités locales, a-t-on appris de
la direction du club. Face à cette situation,
le wali de Tlemcen a engagé des contacts
avec des opérateurs économiques implan-
tés dans la ville pour les convaincre de
signer des contrats de sponsoring avec le
WAT, précise-t-on de même source, sou-
haitant naturellement que ces contacts
aboutissent dans les meilleurs délais.

COUPE DU MONDE 2018 (QUALIF- 5e JOURNÉE) CAMEROUN-ALGÉRIE: 

Première de Mohamed Fares et retour de Feghouli
et Cadamuro

COUPE DU MONDE 2018
(QUALIF. - 5E JOURNÉE)
CAMEROUN-ALGÉRIE:
Le Tunisien Essrayri 
au sifflet
UN TRIO arbitral tunisien sous la direc-
tion d’Essrayri Youssef dirigera la ren-
contre Cameroun-Algérie, prévue le 7
octobre à 17h00 au stade Ahmadou-Ahid-
jo de Yaoundé pour le compte de la cin-
quième journée des éliminatoires de la
Coupe du Monde 2018, groupe B, a indi-
qué samedi la Fédération internationale
de football (FIFA).Le directeur de jeu
tunisien Essrayri sera assisté de ses deux
compatriotes Ben Salem Mohsen et Mal-
loulchi  Yamen, le quatrième arbitre étant
Jouad Nasrallah (Tunisie).L’inspecteur
des arbitres est Tangawarima Félix Onias
(Zimbabwe) alors que le commissaire du
match est Asfaw Luleseged Begashaw
(Ethiopie).Cette rencontre est sans enjeu
puisque les deux sélections sont d’ores et
déjà éliminées de la course à la Coupe du
Monde 2018. 

PORTUGAL : L’ALGÉRIEN
BELKAROUI FAIT SES
DÉBUTS OFFICIELS AVEC
MOREIRENSE 
LE DÉFENSEUR international algérien
Hichem Belkaroui a fait ses débuts avec
son nouveau club, Moreirense, samedi
soir à l’occasion de la huitième journée du
championnat du Portugal de football, qui
a vu son équipe s’incliner (3-2) chez
Pacos de Ferreira. L’ancien libéro de
l’USM El-Harrach a démarré cette ren-
contre comme remplaçant, avant d’effec-
tuer son entrée en jeu à la 82e minute, en
remplacement d’Alfa Semedo.Belkaroui
(27 ans) est déjà passé par le championnat
du Portugal, puisqu’il a porté les couleurs
de Nacional Madeira en 2016, où il a dis-
puté 10 matchs avant de signer à l’Espé-
rance de Tunis (Tunisie).

SUPERCOUPE
D’ALGÉRIE: 
Trois villes retenues pour
accueillir la rencontre ES
Sétif-CR Belouizdad (LFP)

LA LIGUE de football professionnel
(LFP) a retenu trois villes (Alger, Blida et
Constantine) pour accueillir la Supercou-
pe d’Algérie, prévue le 1er novembre pro-
chain, a indiqué l’instance 
chargée de la gestion de la compétition.
Une première réunion de la LFP se tiendra
le 10 octobre avec les personnes concer-
nées par l’organisation du match alors que
le stade qui abritera la rencontre sera dési-
gné «prochainement», précise la même
source. La Supercoupe d’Algérie 2017
opposera l’ES Sétif (championne d’Algé-
rie en titre) et le CR Belouizdad (déten-
teur de la Coupe d’Algérie) pour succéder
à l’USM Alger, vainqueur en 2016 aux
dépens du MC Alger2-0. 

GALATASARAY 
(7e JOURNÉE) : DEUXIÈME
BUT PERSONNEL POUR
FEGHOULI
LE MILIEU de terrain international algé-
rien Sofiane Feghouli s’est illustré samedi
en inscrivant son deuxième but personnel
sous les couleurs de Galatasaray, pour le
compte de la 7e journée du championnat
de Turquie, ayant vu le club stambouliote
l’emporter sur le fil (3-2) face au mal-
classé, Karabukspor. Pour sa première
titularisation avec Galatasaray, l’ancien
Valencien s’est distingué une première
fois en ouvrant le score à 17e minute,
avant d’offrir une passe décisive au Brési-
lien Maicon, pour le but de la victoire à la
90e minute.

LIGUE 2 MOBILIS /WA TLEMCEN: 

L’attaque chasse le signe indien, l’équipe gagne enfin
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LA CONSTRUCTION DE L’ÉGLISE LA PLUS
CÉLÈBRE EN ESPAGNE A COMMENCÉ EN

1882, ELLE FINIRA EN 2026 !

La Sagrada Família est une basilique catholique romaine conçue par l’architecte catalan
Antoni Gaudí, elle se situe à Barcelone, en Espagne, et elle est la plus célèbre du pays.
La construction de cette église a commencé en 1882 sous la direction d’Antoni Gaudí. Ce
dernier est décédé en 1926 accomplissant seulement un quart du projet, et depuis, la
construction de la Sagrada Família a progressé lentement, elle a même était interrompue
pendant plusieurs années à cause de la guerre civile espagnole.
Ce n’est qu’en 2010 qu’on a accompli la moitié du projet. Selon les estimations, la fin des
travaux aura lieu en 2026 pour le centenaire de la mort de Gaudí.
Bien qu’elle soit incomplète, la partie de la Sagrada Família conçue par Antoni Gaudí fait
partie du patrimoine de l’humanité déclaré par l’UNESCO.

KAMEL ZAROUAL 
a profité de cette
opportunité unique
pour réaliser un vieux
rêve de gosse...
Kamel Zaroual avait
obtenu, ce dimanche
soir, le privilège de
donner le coup d'envoi
de la rencontre de
Ligue 1 OM - Toulouse
après avoir relevé le
défi de rallier la cité
phocéenne à Amiens
(aller-retour) en vue de
récolter des fonds pour
une association carita-
tive. Le noble objectif
consistait à faciliter la
venue d'enfants handi-
capés au stade du Vélo-
drome.

S'il a souffert par
altruisme, il en a égale-
ment profité pour
exaucer un vieux rêve
personnel: marquer un
but sur le terrain du

club de son coeur. Une
performance accom-
plie sous les acclama-
tions du public mar-
seillais et un moment
de bonheur... 

INVITÉ À DONNER LE COUP
D'ENVOI, CE SUPPORTER SE

FAIT PLAISIR
STAN VANUYTRECHT, retraité belge de
59 ans qui a rejoint en mai dernier l'er-
mitage de Saalfelden en Autriche, est
content de ses premiers mois passés dans
une relative solitude.
Les températures matinales déjà fraîches
(5 degrés) ne l'empêchent pas de prendre
son petit déjeuner dehors. Ce qui permet
aussi au Diestois de profiter de la vue sur
la vallée et du calme qui précède l'arri-
vée de ses visiteurs. Car l'habitant de
l'ermitage St George, un lieu de silence
et de réflexion religieuse vieux de 350
ans, niché sur une colline près de la ville,
est loin de ne voir personne. 
L'intérêt suscité par l'ermite à la longue
barbe blanche n'est pas mince car il offre
aussi une oreille attentive et fait office de
conseiller spirituel. "Les premiers mois
ont été épuisants. Tout le monde dans la
vallée voulait me parler", raconte Stan
Vanuytrecht. Au bout de cinq mois, sa
première saison en tant qu'ermite touche lente-
ment à sa fin. Il reviendra bientôt au pays où il
travaillera six mois pour l'archevêché de
Malines-Bruxelles. "Ce que j'y ferai exacte-
ment, je ne le sais pas encore", avoue ce
fumeur de pipe duquel transparaît une grande
impression de paix, de calme et de chaleur
humaine. 

"RIEN NE M'AURA MANQUÉ"
L'abandon de l'ermitage situé à 1.000m d'alti-
tude pendant les saisons froides était prévu. Le
lieu peut alors être frappé par les avalanches et
il n'est pas raisonnable d'y séjourner. "J'adore
cet endroit, je m'y sens vraiment chez moi",
affirme Stan Vanuytrecht. L'absence de tout
luxe ne lui pèse pas. "Rien ne m'aura manqué".
L'eau -exclusivement froide- lui est fournie
par un réservoir et la lumière émane de lampes
à huile et de bougies. 
En vue de la prochaine saison, il a néanmoins
l'intention d'améliorer quelque peu le confort
de la petite bâtisse humide de 25m2 batie
contre la roche. Une cuisinière à gaz devrait

lui permettre de ne pas devoir allumer son four
en plein été pour se faire à manger. Et une
seconde citerne devrait l'autoriser à prendre
une douche. Une deuxième installation photo-
voltaïque alimentera enfin quelques lampes
led. "Je ne suis pas obligé de vivre comme un
ermite d'il y a 350 ans. Une existence spartia-
te à l'extrême ne rendra pas mes prières plus
ferventes", avance le Diestois. 
Parmi les plus beaux moments de l'été, il
retiendra les conversations profondes avec les
personnes rencontrées. "Mon avantage en tant
qu'étranger est qu'on se confie plus facilement
à moi", explique celui qui, au cours de son par-
cours, a officié comme travailleur pastoral en
prison et en psychiatrie. "J'écoute et si je peux,
je donne des conseils". Beaucoup de ses visi-
teurs lui en sont très reconnaissants. 
Le calme et la solitude qu'il apprécie tant
envahissent le lieu la nuit tombée. Il s'installe
alors sur le petit banc devant la maison. "Je
n'ai pas la télévision mais je regarde l'hori-
zon", conclut-il, heureux à l'idée de revenir y
vivre au printemps prochain.

Le Belge devenu ermite en
Autriche satisfait de sa nouvelle

vie: "Rien ne m'a manqué"

LA MORT EN DIRECT. Spécialiste
russe des serpents, le youtubeur Ars-
lan Valeev s'est donné la mort en se
faisant mordre volontairement par
son mamba noir, avant de diffuser
son agonie en direct."Salut les mecs.
Il est temps de faire ce que je dois
faire". En direct, les premiers mots
d'Arslan Valeev ne sont guère rassu-
rants. Cet expert russe en serpents se
lève ensuite et sort du champ. On
l'entend alors dire aïe, au moment où
un mamba noir (un des serpents les
plus venimeux au monde) le mord. Il
revient alors devant la caméra et dit:
"Si je meurs, alors je meurs". 

"Dites à Katya que je l'aimais"
L'homme de 31 ans continue son
monologue: "Je vais juste rester avec

vous pour quelque temps. Juste au
cas où, sur mon mobile il y a un mes-
sage pour Katya (sa femme, ndlr).
Dites à Katya que je l'aimais", dit-il
en montrant alors la morsure qu'il
arbore à son doigt. 
"Joli n'est-ce-pas? Au revoir tout le
monde... Je ne peux pas croire que ça
m'arrive", poursuit-il, alors que sa
respiration s'accélère et que ses yeux
commencent à rouler. 
Un suicide par dépit amoureux
Avant de mourir, Arslan Valeev
donne le numéro de téléphone de
Katya, demandant si quelqu'un a le
temps de l'appeler pour lui dire de
venir le voir. "Au fait je suis déjà en
train de mourir. Adieu. Je serais heu-
reux de voir Katya. Mon dieu, je
tremble", conclut-il.
Lorsqu'une ambulance arrive, il est
déjà trop tard. Arslan Valeev s'est
suicidé par dépit amoureux, comme
le précise le Daily Mail. Le 4 août
dernier, il aurait accusé sa femme de
le tromper, selon des amis du couple.
Il l'aurait alors violemment battue.
Le couple s'était séparé depuis.

La nouvelle
astuce pour

faire ralentir
les automobi-

listes
Une nouvelle technique aussi origina-
le qu'efficace est actuellement en test
en Islande.
Pour sensibiliser les automobilistes à
la sécurité routière, la ville d'Ísaf-
jörður en Islande vient d'inaugurer un
passage piéton qui, grâce à une illu-
sion d'optique, donne l'impression
d'être en trois dimensions.
Quand le street art sert la sécurité
routière
Le dispositif a été aménagé dans une
zone résidentielle où la vitesse est
déjà limitée à 30km/h. Une technique
qui s'avère plutôt efficace. En effet, le
trompe-l'œil fait croire aux automobi-
listes que des blocs de béton blancs

en sustentation se dressent soudaine-
ment sur leur passage, ce qui les obli-
ge instinctivement à ralentir.
Le passage piéton en fausse 3D n'est
pour l'instant testé qu'à Ísafjörður
mais il pourrait faire des émules dans
toute l'île si le test se révèle
concluant.
Redoutable d'efficacité en Inde
Cette technique astucieuse ne vient
cependant pas d'Islande mais d'Inde,
précise Iceland Magazine. Quatre
passages piétons de ce type ont été
réalisés dans la ville d'Ahmedabad,
où aucun accident n'a été constaté
dans les six mois suivant sa mise en
place. De quoi peut-être inspirer cer-
tains en Belgique?

UN EXPERT EN SERPENTS SE SUICIDE
EN DIRECT EN SE LAISSANT MORDRE

PAR UN MAMBA NOIR
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La FCC américaine veut faire passer

Apple à la radio
Le président de la commission

américaine des
télécommunications (FCC) a

publié un avis invitant
explicitement Apple à revoir sa
position en activant les circuits

radio dans ses iPhones. Une
mesure qui devrait permettre
aux utilisateurs d’accéder aux
informations urgentes en cas

de saturation des réseaux.

La FCC s’en prend directement à
Apple dans sa dernière note. Le
régulateur américain des télécoms

a publié une note d’avertissement appe-
lant les constructeurs de smartphones, et
plus particulièrement Apple, à activer les
puces radio présentes sur leurs smart-
phones afin de permettre aux utilisateurs
d’avoir un accès aux réseaux radio en cas
de saturation des réseaux mobiles clas-
siques. 
La recommandation vient faire écho aux
récentes catastrophes naturelles ayant
frappé les Etats-Unis. 
Les différents ouragans ont en effet mis à
mal les infrastructures et réseaux mobiles
dans certains territoires américains parti-

culièrement touchés.« Au cours des der-
nières années, j’ai plusieurs fois appelé à
ce que les constructeurs activent les puces
FM installées dans l’immense majorité
des smartphones vendus sur le territoire
américain » explique Ajit Pai, président de
la FCC, dans sa lettre. Il vise ensuite plus
précisément Apple, « l’un des principaux
constructeurs n’ayant pas activé ce systè-
me. »
Plus de puces FM sur les iPhone 8 et X 

Les puces utilisées par les constructeurs
de smartphones embarquent généralement
des circuits dédiés à la captation d’émis-
sions radio. Mais ces mêmes construc-
teurs n’ont pas nécessairement d’interêt à
activer ces circuits, pour des raisons de
modèle économique. 
En effet, les constructeurs, opérateurs
téléphoniques et éditeurs logiciels ne
gagnent rien à tourner les smartphones en
récepteurs radio et cela peut même être

considéré comme de la concurrence pour
leurs propres services de streaming. Pour-
tant, suite aux différentes recommanda-
tions de la FCC en la matière, plusieurs
constructeurs ont choisi de proposer cette
possibilité, sauf Apple qui a décidé de
faire de la résistance.
Ajit Pai met cette fois en avant la question
des vies humaines qui pourraient être sau-
vées via l’activation de ces puces. «
Compte tenu des dégâts causés par les
ouragans Harvey, Irma et Maria, j’espère
que la société va revenir sur sa position »,
poursuit le président de la FCC. 
Mais les sentiments risquent d’être ici
insuffisants : Apple a en effet précisé que
ces fonctionnalités étaient tout simple-
ment absentes des dernières versions de
l’iPhone, les versions 8 et X.
En effet, Apple n’a pas caché le fait que le
processeur de ces nouveaux appareils était
entièrement conçu par Apple. Pas éton-
nant que le constructeur ait donc décidé de
se passer entièrement de ces fonctionnali-
tés : 
un luxe que ne peuvent se permettre les
fondeurs tels que Qualcomm ou Samsung,
qui vendent leurs puces à de nombreux
constructeurs parfois implantés dans des
pays en voie de développement où celles-
ci sont encore utilisées.

GOOGLE veut renforcer ses compétences dans le domai-
ne de la fabrication de matériel. Le géant devra faire la
démonstration de la capacité de HTC à se transformer en
la potion magique qu'il convoite dans ce secteur.
Google est sérieux quant à la fabrication d'équipements
sous sa propre marque ... une fois encore.
Google a acquis "certains employés de HTC" travaillant
principalement sur les smartphones Pixel et une licence
non-exclusive sur sa propriété intellectuelle. Une décision
qui présage d'un engagement sérieux dans l'intégration du
logiciel et du hardware. HTC obtient 1,1 milliard de dol-
lars et déclare qu'il continuera à fabriquer des smart-
phones sous sa marque, ainsi que son système de réalité
virtuelle VIVE.
Accords Motorola et HTC : même combat ? 
L'achat de la division de HTC n'est probablement pas une
dépense trop conséquente - HTC est évalué à 1,9 milliard
de dollars. Google acquiert une chaîne d'approvisionne-
ment, de la recherche & développement et des compé-
tences qui lui seraient difficiles à développer en interne.
HTC avait suspendu sa cotation en bourse dans l'attente
de cette annonce.
Si cet accord avec HTC semble vaguement familier, c'est
parce qu'il y a seulement quelques années Google achetait
Motorola pour 12,5 milliards de dollars. 
Le fabricant était ensuite cédé à Lenovo pour 2,91 mil-
liards de dollars. L'achat de Motorola avait beaucoup à
voir avec le savoir-faire matériel, mais plus encore avec la
défense contre les poursuites juridiques en matière de bre-
vets.
Qu'est-ce qui distingue cette acquisition de la précédente
? Au-delà de l'investissement plus réduit et d'une opéra-
tion mutuellement profitable, je ne saurais dire. Google
réalise probablement que le matériel est un véhicule pour
son intelligence artificielle, ses publicités et Android -
qu'Amazon Alexa lui envie. Mais cette réalité ne signifie
pas que Google peut réussir l'intégration de HTC ou
même conserver les talents acquis.
Dans son communiqué, il ne fait aucun doute que le fabri-
cant de smartphones basé à Taiwan se montre optimiste
quant au coup de pouce financier dont il vient de bénéfi-
cier. Cher Wang, PDG de HTC, a déclaré :
"Cet accord est une brillante avancée de notre partenariat
de longue date, permettant à Google de booster leurs acti-
vités hardware, tout en assurant une innovation continue
dans nos divisions smartphones HTC et VIVE."
HTC et Google sont de solides partenaires. HTC est un

fournisseur de la gamme Pixel de Google. Ce qui est
incertain, c'est la capacité de HTC à continuer d'offrir un
matériel haut de gamme faisant office de vitrine pour les
services de Google. Les ventes de HTC se sont effondrées
depuis leur apogée en 2010.
Voici comment pourrait se résumer cette transaction :

POURQUOI ACHETER HTC
HTC fournit une chaîne d'approvisionnement et une
expertise dans la fabrication. HTC, à l'origine un fabricant
tiers, saurait comment développer d'autres gammes de
produits comme Google Home et peut même éventuelle-
ment jouer un rôle pour Nest.
Google obtient la propriété intellectuelle, les employés de
HTC et de nouvelles compétences, mais conserve un par-
tenaire disponible.
Le prix n'est pas si mauvais. Vous pourriez soutenir que
Google aurait de toute façon dû dépenser l'équivalent de
la valeur de HTC simplement pour se rapprocher du sta-
tut d'acteur du hardware.
Google renforcerait son emprise sur Android. Bien sûr,
Lenovo, Nokia et HTC promettent qu'ils continueront sur

Android et s'abstiendront de trop personnaliser le système
d'exploitation mobile. Mais le plus grand fabricant - Sam-
sung - ne jouera pas le jeu.
Pourquoi HTC est un achat stupide
HTC ne vend pas à Google en position de force. La stra-
tégie wearable de HTC a échoué. HTC Vive est promet-
teur sur le front de la réalité virtuelle, mais coûteux. Et
HTC n'est plus depuis longtemps un acteur de référence
des smartphones.
Google récupère ce qui compte le plus dans l'accord avec
HTC, mais pourrait toujours perdre un partenaire à terme.
Google n'a probablement pas appris de son expérience
Motorola. Pour que HTC fonctionne vraiment, Google
devra combler le fossé culturel. Google n'a pas su faire
émerger Motorola, pourquoi aurait-il plus de chances
avec HTC.
On ignore quel sera réellement l'apport d'HTC à Google
en termes d'innovation, dont les compétences centrales
sont la publicité, l'intelligence artificielle et une informa-
tique d'envergure. Google pourrait limiter le design des
Pixel en limitant ses choix de partenaires aux actifs acquis
auprès de HTC.

GOOGLE - HTC : 

Google peut-il apprendre des erreurs Motorola ?
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Quest ions  ?  Quest ions  ?  

R é p o n s e s  !R é p o n s e s  !

COMMENT UNE
BOUSSOLE INDIQUE-T-
ELLE LE PÔLE NORD

MAGNÉTIQUE ?
On sait qu'une
boussole
indique le pôle
Nord magné-
tique. On parle
de Nord
magnétique
mais il s’agit en
fait du pôle Sud
de l’aimant
constitué par la
Terre. Ce repère particulier ne se trou-
ve pas précisément sur le pôle Nord
géographique, défini comme le point
de contact entre l’axe de rotation de la
Terre et la surface de la planète, mais
est en perpétuel mouvement (il se
déplace quelques années de 55 kilo-
mètres). Il se trouve désormais au
nord du Canada et semble se diriger
vers la Sibérie.

Le magnétisme terrestre
provient du noyau externe

La position de ce point dépend des
mouvements du noyau externe de la
planète (à plus de 3.000 kilomètres
sous la surface) composé à 85 % par
du fer en fusion. Grâce aux propriétés
conductrices du métal, des petits cou-
rants électriques vont alors se former.
Ce magma mobile agit donc à peu
près comme une bobine géante et
engendre le champ magnétique de la
Terre, la dotant d'un pôle Nord et d'un
pôle Sud magnétiques.
Nous ne ressentons pas consciemment
ce champ magnétique, mais les
aimants sont capables de les détecter
(ainsi que certains animaux). Une
boussole, ce n'est rien d'autre qu'un
aimant très léger et mobile qui ne
subit que peu de forces de frottement,
ce qui lui permet de s'aligner sur le
champ magnétique terrestre. Ainsi,
comme les opposés s’attirent, le pôle
Nord de la boussole s’oriente vers le
pôle Sud de l'aimant généré par la
Terre, ce que nous qualifions de pôle

Nord magnétique.

On peut s’ennuyer de cinq
manières différentes

Des chercheurs en
psychologie ont défini

une nouvelle forme
d’ennui, inconnue

jusqu’à présent, qui
s’ajoute aux quatre

déjà identifiées. Zoom
sur ces cinq façons de

s’ennuyer.

Notre société moderne
cherche souvent à fuir
l’ennui, considéré

comme un fléau. Mais l’ennui
reste présent… Des cher-
cheurs ont même découvert un
nouveau type d’ennui, qu’ils
ont baptisé « ennui apathique
», car proche de l’état dépres-
sif. Une classe d’ennui qui
leur avait échappé jusqu’alors.

Les faits : une nouvelle
forme d’ennui

Dans cette nouvelle étude, des
chercheurs allemands ont
recruté 143 étudiants et
lycéens qu’ils ont équipés
d’un petit ordinateur de poche.
L’appareil émettait des
signaux à différents moments
de la journée et les incitait à
répondre à des questions
comme « dans quelle activité
principale êtes-vous engagé en
ce moment ? », « au cours de
cette activité, quels niveaux
d’ennui, bien-être, satisfac-
tion, plaisir, colère et anxiété,
ressentez-vous ? ». Chaque
sentiment était évalué avec
une note allant de 1 (pour «
pas du tout ») à 5 ( « très for-
tement »). Lorsque de l’ennui
était perçu, d’autres questions

évaluaient l’état d’éveil (de 1,
« calme », à 5, « agité ») et le
ressenti, allant de « positif »
(1) à « négatif » (5).
Les chercheurs ont alors
retrouvé les quatre catégories
d’ennui qu’ils connaissaient
déjà, mais ont eu la surprise
d’identifier un cinquième type
d’ennui. Cette nouvelle forme
correspondait à une associa-
tion entre un ressenti très
négatif et un état d’éveil très
bas, d’où le nom qui lui a été
attribué d’« ennui apathique ».

Cette nouvelle classe d’ennui,
tout de même présente chez
10 % des étudiants et 36 %
des lycéens, se caractérisait
par un sentiment d’impuis-
sance, ce qui le rapprochait
d’un état dépressif. 
Notre société moderne
cherche souvent à fuir l’en-
nui, considéré comme un
fléau. Mais l’ennui reste pré-
sent… Des chercheurs ont
même découvert un nouveau
type d’ennui, qu’ils ont bapti-
sé « ennui apathique », car

proche de l’état dépressif.
Une classe d’ennui qui leur
avait échappé jusqu’alors.

Les faits : une nouvelle
forme d’ennui

Dans cette nouvelle étude,
des chercheurs allemands ont
recruté 143 étudiants et
lycéens qu’ils ont équipés
d’un petit ordinateur de
poche. L’appareil émettait
des signaux à différents
moments de la journée et les
incitait à répondre à des ques-
tions comme « dans quelle
activité principale êtes-vous
engagé en ce moment ? », «
au cours de cette activité,
quels niveaux d’ennui, bien-
être, satisfaction, plaisir,
colère et anxiété, ressentez-
vous ? ». Chaque sentiment
était évalué avec une note
allant de 1 (pour « pas du tout
») à 5 ( « très fortement »).
Lorsque de l’ennui était
perçu, d’autres questions éva-
luaient l’état d’éveil (de 1, «
calme », à 5, « agité ») et le
ressenti, allant de « positif »
(1) à « négatif » (5).
Les chercheurs ont alors
retrouvé les quatre catégories
d’ennui qu’ils connaissaient
déjà, mais ont eu la surprise
d’identifier un cinquième
type d’ennui. Cette nouvelle
forme correspondait à une
association entre un ressenti
très négatif et un état d’éveil
très bas, d’où le nom qui lui a
été attribué d’« ennui apa-
thique ». Cette nouvelle clas-
se d’ennui, tout de même pré-
sente chez 10 % des étudiants
et 36 % des lycéens, se carac-
térisait par un sentiment
d’impuissance, ce qui le rap-
prochait d’un état dépressif. 

Pourquoi la terre se liquéfie lors de certains séismes
LORS DES TREMBLEMENTS de terre, le
sol en certains endroits devient parfois une
soupe et se liquéfie. Le processus est
depuis longtemps observé et étudié. Mais
une nouvelle étude suggère que les
connaissances acquises jusque-là sont
incomplètes.
Le paysage après un séisme change par-
fois d’apparence. La terre se déchire et
donne naissance à des failles et autres cre-
vasses, mais des phénomènes plus
étranges apparaissent également dans cer-
taines de ses occasions : le sol se liquéfie.
Ainsi, une route carrossable se transforme
en sables mouvants et piège les véhicules
qui y passent, par exemple. Un processus
déjà maintes fois observé mais pourtant
mal compris, malgré les dégâts qu’il peut
causer. Lorsqu’un tel phénomène se
déroule juste sous un immeuble, il risque
de s’affaisser et de s’effondrer.
Les scientifiques cherchent à comprendre
et prédire les zones les plus susceptibles
de devenir de la bouillie en cas de séisme.
Une nécessité pour éviter de construire
des barrages ou des tuyaux de gaz au
milieu de territoires fragiles. Des modèles
expérimentaux ont été conçus afin de
reproduire en laboratoire les tenants et les
aboutissants d’une telle liquéfaction.

Amy Rechenmacher, géologue à l’univer-
sité de Californie du Sud (USC), à Los
Angeles, les pense incorrects, car trop
éloignés de la réalité. Les suppositions
théoriques suggèrent que les terrains sédi-
mentaires gorgés d’eau sont constitués de
grains agglomérés les uns contre les
autres, formant une ossature solide, et
qu’en cas de tremblement de terre, toute la
structure se désolidarise. L’énergie déga-
gée comprime les grains, et des poches se
forment où viennent s’agglomérer les
molécules d’eau qui, sous la pression, for-
cent sur les sédiments. Ceux-ci s’écartent

les uns des autres et, avec les vibrations de
la terre, deviennent plus mobiles que
jamais : le sol s’affaisse et l’eau remonte à
la surface. 

Modèle de liquéfaction du sol à
revoir

Là où le bât blesse la géologue califor-
nienne, c’est que les modèles expérimen-
taux utilisés considèrent qu’il n’y a qu’un
mouvement négligeable de l’eau durant
les secousses, car la pression s’accumule
dix fois plus rapidement dans les poches

de liquide que l’eau ne peut s’écouler pour
la soulager. Ainsi, les tests expérimentaux
sont effectués sur des supports granuleux
gorgés d’eau entourés d’un revêtement
étanche. Une erreur selon Amy Rechen-
macher et ses collègues, qui ont conçu leur
propre terrain de jeu, plus proche de la
réalité selon eux.
Décrit dans la revue Proceedings of the
Royal Society A, il apporte de nouveaux
éléments d’information sur les processus
de liquéfaction du sol. Il démontre que
lorsque la pression de l’eau augmente
dans le sable, le liquide peut se vidanger
aussi vite que la pression ne s’accumule.
Ce mouvement génère une onde de pres-
sion qui se diffuse à travers le sédiment, à
l’origine d’une liquéfaction du sol plus
loin, même dans des zones inattendues. Ce
processus serait donc la résultante du réar-
rangement des grains, de la mobilité des
fluides et de changements de perméabilité.
Forts de cette mise en évidence, les scien-
tifiques espèrent pouvoir obtenir des don-
nées encore plus précises pour mieux pré-
venir les incidents de ce type lors des
tremblements de terre à venir, pour éviter
des dégradations trop importantes et
approfondir les connaissances sur ce vaste
domaine encore mal compris.



ENVIRONNEMENT

Ces émissions de CH4, gaz à effet
de serre moins persistant, mais
beaucoup plus réchauffant que le

CO2, étaient en 2011 supérieures de 11%
aux estimations du rapport du GIEC de
2006, explique l'étude publiée dans la
revue Carbon Balance and Management.
Ces émissions sont liées aux phénomènes
de fermentation lors du processus de
digestion du bétail, mais aussi aux modes
de stockage et traitement des déjections.
«Dans de nombreuses régions du monde,
la quantité de bétail évolue, et l'élevage
produit des bêtes plus grosses, ingérant un
plus gros volume de nourriture», souligne
l'auteur principale, Julie Wolf, chercheuse
au ministère américain de l'Agriculture
(USDA). 
«Cela, couplé avec des changements dans
la gestion du bétail, peut conduire à des
émissions accrues».
Les chercheurs ont mis au point un nou-
veau mode d'évaluation des émissions par
tête de bétail.
La tendance sur les dernières décennies
varie cependant selon les pays.
«Les émissions de méthane issues du
bétail ont crû le plus fortement dans les
régions qui se développent rapidement, en
Asie, en Amérique latine, en Afrique»,
relève un co-auteur de l'étude, Ghassem
Asrar, directeur du Joint Global Change
Research Institute, basé dans le Maryland
(états-Unis).
«En revanche ces émissions ont augmen-
té moins fortement aux états-Unis, au
Canada, et elles ont légèrement baissé en

Europe occidentale», précise-t-il.
Les émissions globales de méthane dans
l'atmosphère ont flambé depuis dix ans,
résultat notamment de l'exploitation des
énergies fossiles et plus probablement
encore des activités agricoles, relevait une
autre étude publiée fin 2016.
Selon le GIEC, qui assure la synthèse

régulière des connaissances mondiales
sur le réchauffement, ce gaz inodore et
incolore comptait pour 16% des émis-
sions de gaz à effet de serre en 2015 (le
CO2, issu essentiellement de la combus-
tion du pétrole, du gaz et du charbon, en
représentant les 3/4). «Notre alimentation
incluant de plus en plus de viande et de

produits laitiers, son coût climatique tend
à croître», souligne Dave Reay, profes-
seur à l'université d'édimbourg, réagis-
sant à l'étude. «Réduire la production de
méthane issu des vaches ce n'est peut-être
pas aussi spectaculaire que des éoliennes
ou des panneaux solaires, mais c'est au
moins aussi vital», ajoute-t-il.
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Climat : les émissions de méthane 
de l'élevage plus importantes que prévu

Les émissions de méthane issues de l'élevage, en partie responsables du réchauffement climatique, sont plus importantes que
prévu, le nombre et taille du bétail augmentant en en Asie, Amérique latine et Afrique, selon une étude parue vendredi.

La qualité de l'air s'améliore à Paris 
mais reste encore très insuffisante

DANS SON RAPPORT ANNUEL sur la ville de Paris,
Airparif, l'association chargée de la surveillance de la
qualité de l'air sur l'ensemble de l'Ile-de-France, montre
que la pollution atmosphérique continue de diminuer
dans la capitale. Si la tendance est nette depuis 2009, la
Mairie de paris y voit une confirmation de sa politique
engagée depuis un an et demi.Dans un communiqué, la
ville de Paris se félicite de la diminution de la pollution
de l'air dans la capitale en 2016 par rapport à 2015 : "le
nombre de Parisiens exposés à un dépassement de la
valeur cible annuelle en particules PM2.5 a ainsi baissé
de 70%. Seuls 30 000 habitants ont été concernés en
2016, contre 100 000 en 2015. Ils étaient plus de 700 000
en 2013. Cette baisse est une vraie satisfaction, les parti-
cules PM2.5 figurant parmi les plus dangereuses pour la
santé, car elles pénètrent en profondeur dans les alvéoles
pulmonaires en raison de leur petite taille."
En effet, dans la capitale, la tendance est nettement à la
baisse des concentrations en PM2.5 depuis 2009 où 1,7
million de parisiens subissaient des dépassements de la
valeur limite annuelle qui est de 25 µg/m3.
Toutefois, "les concentrations mesurées respectent les
valeurs limites, mais excèdent toujours les objectifs de
qualité" fixés à 10 µg/m3 souligne le rapport annuel
d'Airparif concernant la ville de Paris qui précise que
cette "cette baisse s'explique par la diminution des parti-
cules primaires émises à l'échappement des véhicules
diesel (environ -70 % entre 2000 et 2012) et, dans une
moindre mesure, par la baisse du trafic".
Même satisfaction de l'exécutif parisien pour les particles
de diamètre plus important, les PM10 : "le nombre de
Parisiens exposés à un dépassement de la valeur limite
annuelle a baissé de 40%, soit 60 000 personnes concer-
nées en 2016 contre 100 000 personnes en 2015. Elles
étaient 500 000 en 2013." Là aussi, la tendance date de

2009 et elle est principalement "liée à l'introduction des
filtres à particules sur les véhicules diesel" indique Air-
parif dans son rapport. Cependant, l'objectif de qualité de
30 μg/m3 est toujours dépassé...
Pour le dioxyde d'azote (NO2), un polluant marqueur du
trafic automobile qui accentue les symptômes bronchi-
tiques chez l'enfant asthmatique, l'amélioration est beau-
coup moins nette. "Les concentrations les plus élevées
sont relevées au cœur de l'agglomération parisienne, et au
voisinage des principaux axes routiers régionaux et pari-
siens, avec un écart important avec le fond environnant et
des dépassements sévères de la valeur limite annuelle (...)
Les concentrations y sont plus de deux fois supérieures
au seuil réglementaire", note le rapport d'Airparif pour la
capitaleAu final, 1,1 million d'habitants, soit près d'un
parisien sur deux est affecté par le dépassement de la
valeur limite annuelle en NO2 et notamment sur la rive
droite de la Seine où le réseau routier est plus dense. Or,
c'est justement les voies sur berges de la rive droite qui
ont été rendues piétonnes par la mairie de Paris.

Christophe Najdovski, adjoint à la Maire en charge des
transports, déclare : "Il y a un an et demi, certains prédi-
saient que la piétonnisation des voies sur berges rive droi-
te – en vigueur depuis juillet 2016 – allait augmenter la
pollution. Cette nouvelle évaluation indépendante prouve
le contraire et vient rappeler un fait très simple : moins de
voiture dans Paris, c'est plus d'espace pour les autres
modes de déplacement, moins de bruit mais aussi moins
de pollution". Soulignons qu'il n'est évidemment pas pos-
sible d'évaluer, sur une seule année et avec seulement une
station de mesure de la pollution sur la rive droite (quai
Célestin), l'impact de cette mesure. D'autant plus que ce
sont les avancées technologiques sur les gaz d'échappe-
ment des voitures qui expliquent en grande partie l'amé-
lioration de la qualité de l'air depuis 2009.Rappelons que
depuis le 1er juillet 2017, la ville de Paris a restreint la
circulation dans la capitale aux véhicules les moins pol-
luants, via la pastille Crit'Air. Une mesure qui pourrait, si
elle est suivie d'une application stricte de la loi, réduire
un peu plus la pollution atmosphérique de la capitale en
attendant la multiplication des véhicules "propres" :
hybrides, électriques, hydrogène... A la faveur de sauts
technologiques.

Si la capitale voit la qualité de son air s'améliorer, celle-
ci reste encore très insuffisante, notamment dans le coeur
de l'agglomération parisienne : "en 2016, cinq polluants
dépassent toujours la réglementation, à des degrés divers
: le dioxyde d'azote, les particules (PM10 et PM2,5),
l'ozone et le benzène. Les niveaux de particules PM10 et
du dioxyde d'azote font d'ailleurs l'objet d'un contentieux
entre la France et la Commission européenne pour non-
respect des directives sur la qualité de l'air", conclut le
bilan 2016 d'Airparif pour la qualité de l'air en Ile-de-
France.
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J. A., ARCHITECTE 05 ans d’expérience
ETUDE et SUIVI, maitrise BIE
AUTOCADE  - ARCHICAD, cherche
emploi. Télé. : (0554) 38.01.70.

J.F., 24 ans, licence en droit,
sérieuse et dynamique
cherche emploi dans le
domaine ou autres. Tél.
0561.92.15.91.

J. H., architecte avec expérien-
ce maîtrise logiciel de dessin
2D 3D cherche emploi en sous-
traitance  avec Bet, ou en suivi
de chantier.
Tél. : (0773) 51.40.25
Email : aminsami82@yahoo.fr

J.H., 34 ans superviseur HSE,
cherche emploi dans une société
nationale ou privée ou étrangère.
Tél. : (0782) 54.09.72 / (0558)
39.96.59.

J. H., 25 ans, maîtrise l’outil infor-
matique, ayant un diplôme «Agent
technique en informatique », exp 6
ans. Ayant exercé les métiers d’in-
fographe, de photographe pendant
5 ans et agent de saisie de dans un
cybercafé. Tél. : (0561) 26.55.55

J. F., licenciée en sciences juri-
diques et administratives, ayant
le certificat d'aptitude à la pro-
fession d'avocat (CAPA), 5 ans
d’expérience dans le domaine
administratif. Cherche travail
dans le domaine ou autre.
Tél., (0664) 52.12.40.

JF. 25 ans sérieuse, titulaire
d’une licence en commerce
International cherche Emploi.
Tél : (0665) 53.77.86

J. H., ingénieur  d’état en
planification et statistique,
expérience dans la planification et
le suivi des projets, attestation de
maîtrise Ms Project, , SPSS et XL
stat, dégagé vis-à-vis du service
nationale.
Tél. : (0553) 63.53.37

H. 41 ans, chauffeur catégoré léger,
éxpérimenté, cherche emploi dans
société publique ou étrangère,
Alger et ses environs.
Tél. (0560) 72.67.07

J. H., âgée de 24 ans, titulaire
d’une licence en sciences de
gestion, option finance cherche
un emploi dans le domaine.
Tél. : (0550) 71.01.18

Menuisier maîtrisant le travail sur
bois, vernissage et autres, cherche
emploi à temps plein ou à mi-temps
pour villas ou appartements ou autres.
Tél. : (0773) 03.55.91

J.F., 23 ans, licencier en psychologie
chimique, 6 mois de stage pratique au
sein de l’hôpital Mustapha, un mois
de stage mémoire à CPMC centre
Pierre Marie Curie. Elément sérieux
et ambitieux, bonne condition phy-
sique, maîtrise l’outil informatique. 
Télé. : (0551) 12.48.14.

J. H., 35 ans, licence en finance +
tech en informatique, exp 2 ans,
assistant administratif principal au
ministère + 03 ans chargé de
recouvrement. Tél. (0664) 25.96.12

Dame cherche emploi comme
garde-malade, Alger
Tél : (0560).30.08.96

J. H., cherche emploi comme récep-
tionniste ou gérant de restaurant.
Tél. : (0795) 97.58.41.

Jeune fille, licenciée en interprétariat
et traduction (arabe, français, anglais)
8 ans d’expérience. Cherche emploi
dans une société étatique ou privée.
Tél. (0776) 01.25.27

H âgé de 43 ans, marié avec 02
enfants, sérieux, cherche
emploi comme chauffeur dans
une entreprise nationale ou
multinationale, expérimenté et
bonne présentation.
Contacter : (0560).72.67.07

H. 50 ans, BEB, cherche
emploi comme gérant de com-
merce ou équivalant 
Tél : (0541).89.99.37

EMPLOI DEMANDES

Loue local 40 M2,  
1er étage, rue Larbi 
Ben Midi Alger

Tel : 0771 13 66 82
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L’argile verte un soin 

miraculeux pour la santé

Ingrédients :

■150 gr de farine
■75 gr de sucre
■120 gr de beurre
■3 œufs
■1 sachet de levure
■1 sachet de vanille
■100 gr raisin sec
■Fruit : pommes, poires, bananes,
fraises...

Préparation :

■ Battre les œufs, ajouter le sucre, la
farine, la levure, la vanille puis la beur-
re. Mélanger afin d’obtenir une pate
homogène.

■ Ajouter les raisins secs les fruits cou-
pés en morceaux. Beurrer un plat et ver-
ser la pâte.
■ Enfourner pendant 40 min.

Gâteau aux fruits

Non seulement l'argile fait fuir
microbes et bactéries, absorbe et régule
l'excès de sébum, régénère les tissus fra-
gilisés par l'âge, mais en plus c'est un
cicatrisant efficace. 
On trouve l'argile verte dans les pharma-
cies ou dans les magasins spécialisés en
diététique, soit en tube prêt à l'emploi.

Masque de beauté régénérant

On applique l'argile prête à l'emploi, sur
le visage, en évitant soigneusement le
contour des yeux. On laisse l'argile agir
durant 10 minutes. On rince à l'eau tiède.

Cheveux gras 

On applique sur le cuir chevelu, en évi-
tant soigneusement les pointes, de l'argi-
le verte, prête à l'emploi. On masse bien.
On rince puis on termine de le rinçage
avec de l'eau citronnée pour faire briller
les cheveux.

Dents 

Pour avoir les dents blanches et saines
on utilise l'argile verte comme dentifrice
! On trempe la brosse à dents dans une

pâte d'argile verte, additionnée d'eau.
On frotte. On rince. Les dents devien-
nent blanches et l'haleine fraîche.

Boutons infectés

A l'aide d'un pinceau, on applique l'argi-
le verte sur les zones irritées et infectées.
On laisse sécher. On rince. Puis on passe
un quart de citron sur le bouton.

Egratignures, coupures et
morsures

On applique directement l'argile sur la
peau. Dés que l'argile sèche, on rince.
Puis on renouvelle l'opération, jusqu'à
ce que la peau ne soit plus irritée.

Sinusites 

Appliquez pendant ½ heure, sur les
arcades sourcilières des compresses
d'argile (de l'argile dans un mouchoir
soit en papier soit en tissu). Restez bien
au chaud. Renouvelez l'opération 3 fois
par jour.
Ce remède est fait pour calmer la dou-

leur provoquée par les sinus et non pas
pour guérir. Vous devez prendre les
médicaments prescrits par le médecin.

ATTENTION: 
Il ne faut pas utiliser un métal pour pré-
parer l'argile verte. 
Une spatule en bois et une coupelle en
verre ou en porcelaine sont conseillés.

Ingrédients :

■ 2 verres de farine (1 verre fait 250 ml)
■ 1 cuillère à café de  bombée de levure
instantanée
■ 1 cuillère à soupe de sucre
■ 3 cuillères à soupe de lait en poudre
■ 30 g de beurre mou
■ sel
■ eau tiède
Farce: 

■salade méchouia
■pomme de terre cuite et écrasée
■thon
■œufs durs coupés en petits morceaux
■olives en rondelles
■câpres
■harissa allongée avec un peu d'eau 

Préparation :

■ Préparation de la pâte: Pétrir bien tous
les ingrédients sauf le beurre puis rajou-
ter le beurre mou et repétrir encore. Cou-
vrir et laisser lever. Dégazer la pâte,

l'étendre et découper des ronds avec un
emporte pièce puis, passer dessus le rou-
leau pour allonger un peu en forme
ovale. Disposer sur un plateau fariné,
couvrir et laisser lever un peu.
■ Pendant ce temps, préparer la
méchouia et les autres ingrédients.
■ Après la deuxième levée, chauffer
l'huile dans une poêle (elle ne doit pas
être brulante) et plonger les petits pains
dans le bain d'huile et frire des deux
côtés.
■ Egoutter sur du papier absorbant puis,
les ouvrir d'un seul côté et les garnir
selon le goût d'une couche de harissa
allongée d'eau, de méchouia, de pomme
de terre écrasée, de thon, de câpres, de
petits morceaux d'œufs durs et de ron-
delles d'olives et déguster.

Fricassé tunisien

La vitamine C est présente dans les
fruits et légumes, particulièrement
les agrumes, et dans les abats et le
lait maternel.
La carence engendre le scorbut. Elle

est exceptionnelle mais peut toucher
des personnes ne se nourrissant que
de conserves et de produits cuits. 
Les symptômes de carence sont une
asthénie, des douleurs diffuses, des
hématomes et saignements pouvant
aller jusqu'au décès.
Actuellement des études sont en cours
pour évaluer son potentiel anti-infec-
tieux et anticancéreux mais à la date 

d'aujourd'hui aucune n'a mis en évi
dence d'effet.
Il n'existe pas de surdosage en vitami-

ne C sinon un possible retard d'endor-
missement et des coliques.

VITAMINE C :

Notre alimentation est trop riche en
graisses et en produits sucrés, éléments
responsables de notre augmentation
régulière de poids. Il faut donc introdui-
re de nouvelles habitudes alimentaires.
Mais l'une après l'autre, progressive-
ment, pour ne pas "flancher" devant
l'ampleur de la tâche ! Il faut alors:

- Apprendre à structurer les trois princi-
paux repas pour éviter les fringales.
- Prendre au moins deux portions de

fruits par jour… mais pas plus de quatre
si on veut perdre du poids.
- Choisir les morceaux de viande les

moins gras pour limiter la quantité de
lipides et les dégraisser avant (ou après)
cuisson.
- Choisir des modes de cuisson peu gras

(cuit-vapeur, autocuiseur, papillotes,
poêles antiadhésives, wok…)
- Plus de calcium (3 à 4 produits laitiers

par jour)… mais en allégeant les matières
grasses.
- Des légumes ou des légumes secs deux

fois par jour. Eviter les plats à base de
légumes dont la teneur en lipides est de
plus de 5g/100g d'aliment (voir sur l'éti-
quette).
- Si vous prenez un substitut de repas,

complétez-le avec un laitage, un fruit et
un morceau de pain pour prolonger la
satiété

ASTUCE... ASTUCE... ASTUCE... ASTUCE...
lutter contre l'excès 
de cholestérol

Contre l'excès de cholestérol, dans un
premier temps il faut opter pour une ali-
mentation méditerranéenne : viande
maigre, poissons gras (saumon, thon,
maquereau, sardine….), fruits, légumes,
céréales complètes, huile d'olive et ou
Colza et faire 30 minutes d'exercice par
jour.

Extraire une épine

Tout d'abord, ramollissez la peau du doigt
en lui donnant un bain d'eau chaude

additionnée d'une cuillère à soupe de

gros sel pendant 5 minutes. Ensuite,
vous pourrez extraire l'épine avec une
pince à épiler ou une aiguille passée sur
une flamme. Elle ne résistera pas. N'ou-
bliez surtout pas de désinfecter!

Tartiner le beurre aisément

Pour tartiner le beurre aisément :
■ Utilisez un couteau épluches légumes et

faites des copeaux qui s'étendront sans dif-
ficultés .
Pour cuisiner :
■ Faites un beurre clarifié : faites le fondre

doucement au bain marie et écumez le petit
lait qui remontera à la surface et mettez le
dans un bol.

RÉGIME "VENTRE PLAT"

SE PRÉPARER
DE JOLIS PIEDS

• Coupez vos
ongles réguliè-
rement 
A ras et légère-
ment carrés
pour éviter
l'ongle incarné,
de préférence au coupe-ongles, plus facile
à manier de la main droite comme de la
gauche, sans risque de plier l'ongle. Puis,
limez-le pour éviter de filer collants et
chaussettes Nylon. Oubliez la lime en
métal. Préférez-lui les limes en carton
jetable. Ce geste simple vous épargnera
surtout l'ongle douloureux voire bleui si
vous marchez beaucoup.

Gommer encore et toujours..
Etape à ne pas négliger, le gommage
redonnera à l'épiderme de vos pieds la
douceur perdue pendant l'hiver. La corne
installée sous vos talons ne sera bientôt
qu'un mauvais souvenir.
Hydrater pour garder la peau souple

• Nourrissez-les !
De beaux pieds sont des pieds bien hydra-
tés. L'hydratation est essentielle car elle
évite aux cellules cornées de s'assécher et
de s'amonceler en callosités disgracieuses
et douloureuses. 
Si la peau des contours de vos ongles est
desséchée ou irritée, enduisez-la de gel de
soin spécial cuticules enrichi en huile ou
massez-la avec une crème très hydratante
pour peau sèche.
Luttez efficacement contre la transpiration

• Talquez vos pieds en insistant sur la
voûte plantaire 
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DéTENTE

1

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

13

2 3 4 5 6 7 8 9

HORIZONTALEMENT 
1. S'obstine  - 2. Poison stupéfiant - Posé  - 3. Défini -
Fichues  - 4. Grande quantité - 5. Pronom réfléchi - Existe -
6. Souffrir - Manches sur un court - 7. Marchands de serins
- 8.  Sans tache - Organe de poulie - 9. Commode - Ça fait
rêver - 10. Jonction - Ruminants à bois - 11. Maladie - Néant
- 12. De Téhéran - 13. Il paraît à la une.

VERTICALEMENT
1. Action d'espiègle - 2. Radieuse - Après l'heure normale -
3. Montré sa bonne humeur - Fête familière - Vif - 4. Deve-
nu mer - Hésitant - 5. Tire sa source - Nuit - Petite vache -
6. Tramé - Muser - 7. Locuteur - Tari - 8. Impétuosité -
Ornement capillaire - 9. Plante annuelle - Mise au point -
Sans résultat.

HORIZONTALEMENT
GUENILLES
ORDINAIRE 
RAIE - SAIN
INTER - NET
LIS - EST - E
LU - CLE - RU
EMPRUNTER
S - RAISONS
- HAN - USE -

AIL - BEC - H
CHIPOLATA
CANIF - NUL
UNES - PESO
VERTICALEMENT 
GORILLES -
ACCU
URANIUM -
HIHAN
EDITS - PRALINE 

NIEE - CRAN -
PIS
IN - RELUI- BOF -
LAS - SENSUEL -
P
LIANT  - TOSCA-
NE
ERIE - RENE -
TUS
SENTEURS -
HALO

SOLUTION N° 1429

Mots croisés 9/13 n° 1430

Mots croisés 9/9 n° 1430
1

1

2

3

4

5

6

7

8

9

2 3 4 5 6 7 8 9

3 4 1 2 9 7

4 3

9 7 8

9 3 2

8 7 6 5

7 4 1 2

6 2

1 5 4 8

6 7 2 8 5

2 3 8 1 5 7 4 9 6
4 1 9 6 3 8 7 2 5
5 7 6 4 2 9 8 3 1
1 8 2 3 7 5 6 4 9
6 4 7 9 1 2 5 8 3
9 5 3 8 4 6 1 7 2
8 9 1 7 6 3 2 6 4
3 2 4 5 8 1 9 6 7
7 6 5 2 9 4 3 1 8

HORIZONTALEMENT 
1. Variété de plante  - 2. Cohérences - 3. Camarade - Naturels - 4. Avare - Mémo-
risé - 5. Carte maîtresse - Possessif -  6. Dresse les cheveux - 7. Tergiversa - Inal-
téré - 8. La première tentatrice - Attachera - 9. Demeurer - Suit le docteur.

VERTICALEMENT
1. Extorquer  - 2. Jeux de cartes - En forme d'œuf - 3. Câble marin - Conspues - 4.
Privatif  - Surveillance -  5. Tombée du jour - Cri d'agonie - 6. Adversaire - Iridium
- 7. Pièce de soutènement - Dévidoir à soie - 8. Supports de balle - Aigre - 9. Epon-
geras.

SOLUTION 
N° 1429

20

SSOODDUUKKUU  115599

SS
OO
LL
UU
TT
II
OO
NN
SS

PPoouurr   jjoouueerr   
aauu   SSoodduukkuu
- Placer un chiffre de 1 à 9
dans chaque case vide
-Chaque ligne, chaque
colonne et chaque carré 
de neuf cases, délimité 
par un trait plus gras,
doivent contenir les chiffres
de 1 à 9
-Chaque chiffre ne doit
apparaître qu'une fois dans
la ligne, la colonne 
et la région
Le total des chiffres 
de chaque région doit 
être égal à 45

Mots fléchés n° 1430

Discrets
Amérindien

Services gagnants

Liaison
Grossier
Erodai

Levant
Rondelle de
caoutchouc
Boxeur

Abattus
Apparu

Costumes de Rani

Suite
Bribes

Remorquera

Veut
Cours roumain

Erbium

Stagnation

Raboteux

Vieil impôt
Préposition
Etat d'Asie

Petite baie
Négation
Paradis

Système optique
Appâter
Pieu

Esquisse
Ville du Nigeria

Traditions

Ville belge
Persévérer
Pouffé

Construire
Sodium
Individus

SOLUTION MOTS FLECHES N° 1429

AGREMENT
PIU - EMOI
ERES - SUS
ROSES - ES

CU - RUSEE
UELE - ISE
- TANCE - S

ATTARDA - 

PERDU - GE
L - IE - SEL
AGE - BONE
TA - SAUTE

VerticalementHorizontalement

APERCU - APLAT
GIROUETTE - GA
RUES - LATRIE -
E - SERENADE - S

ME -  SU  -  CRU - BA
EMS - SIED - SOU
NOUEES - AGENT
TISSEES - ELEE
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è

è

è

è

è
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è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è
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è

è

è

è

è

è
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è

è

è

è

è

è

è

è

è

è

è
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HORIZONTALEMENT

ENTRAVENT

MARINE - AU

PRIA - RAIE

ARENE - IN -

TA - TPI - ES

ETREINT - I

RIO - LORAN

AVISE - ONU

SESTERCES

VERTICALEMENT

Verticalement :

EMPATERAS

NARRATIVE 

TRIE - ROIS

RIANTE - ST

AN - EPILEE

VER - INO - R

E -  AI - TROC

NAINE - ANE

TUE - SINUS
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DETENTE

1

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

13

2 3 4 5 6 7 8 9

HORIZONTALEMENT 
1. Attester - 2. Vider - 3. Manque - Emballé - 4. Possédé -
Possessif - Parfois pronom - 5. Que plus rien n'intéresse -
Emballage familier - 6. Pousse un cri - Pas propre -
7.Brillé - 8. Liquide nourricier - Trimestres - 9. Particule -
10. Sauté - Arbustes - 11. Transition - Embrouillé - 12.
Tamisée - Marque du passé - 13. Long patin - Il module la
lumière.
VERTICALEMENT
1. Tel votre sport favori - Patron populaire - 2. Partie du
corps - Veste de sport - 3. Epoque de chaleurs - De l'air -
Une des sept - 4. Ce ne sont pas les miens - Charges du
notaire - 5. Queue de souris - Trou dans un outil - Journal
anglais - 6. Se trouvent sous les sabots du cheval - Chan-
ger de peau - Enfile - 7. Marchera - Provoque la compas-
sion - 8. Hirsute - Gonfler - 9. Entailles - Genre.

HORIZONTALEMENT
MARECHALE
IMAM - EAUX
RESIDU - NA
AN - NURSES
CEDER - CEP
U - ENCLOSE
LIFTIER - R
ERE - SCENE
EIRE - OSA - 

- SELON - RN
SE - LUSTRA
PELES - REG
ASA - TOISE
VERTICALEMENT 
MIRACULEE -
SPA
AMENE - IRISEES
RAS - DEFERE -
LA

EMINENT - ELLE
- C - DURCIS -
OUST
HEUR - LECONS -
O
AA - SCORES -
TRI
LUNEES -
NARRES
EXASPERE -
NAGE

SOLUTION N° 1798

Mots croisés 9/13 n° 1799

Mots croisés 9/9 n° 1799
1

1

2

3

4

5

6

7

8

9

2 3 4 5 6 7 8 9

3 4 2

9 6

8 5 6

6 4 9 7 1

7 9 1 2 3

1 3 7

6 5

3 7 6

8 3 2 1 9 5 6 7 4
1 7 6 4 2 3 9 5 8
5 4 9 8 7 6 3 2 1
4 2 1 9 5 8 7 6 3
3 8 7 2 6 4 5 1 9
9 6 5 3 1 7 4 8 2
7 9 8 5 3 1 2 4 6
2 5 4 6 8 9 1 3 7
6 1 3 7 4 2 8 9 5

HORIZONTALEMENT 
1. Persévérant - 2. Chef des avocats - 3. Transpira - Repas léger - 4. Chagriné -
Réfléchi - 5. Qui professent la croyance en Dieu - 6. Lopin de terre - Gogo
biblique - 7. Non plus -Vont avec les coutumes - Monnaies roumaines 8.
Empereur slave - Un brelan et une paire - 9. Tranquillités.
VERTICALEMENT
1. Lancinants - 2. Frappe de misère - 3. Une botte européenne - Argon - 4. Cuvet-
te soudanaise - Problème - Bœuf sauvage - 5. Sans mouvement - 6. Espaces de
temps- Marque de mépris - 7. Mauvais pli - Rachat - 8. Roues à gorge - Eau
d'Afrique - 9. Anneaux de cordage - Ce sont eux. 

HORIZONTALEMENT

ACCELEREE
DOUCEMENT
MURE - UNIR 
ITERATIVE
RU - VU - ER -
ARME - TEES
LIELLES - E
IESEES - IM
ERS - STYLE
VERTICALEMENT

ADMIRABLE
COUTURIER
CURE - MESS
ECERVELE - 
LE - AU - LES
EMUT - TEST
RENIEES - Y
ENIVRE - IL 
ETRE - SEME

SOLUTION 
N°1798
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Mots fléchés n° 1799

Mécanisme 
de batteuse
Mot de gosse 

Chance

Chiffre
Moirer 
Squale

Tranquille
Souverains slaves

Condition

Homme de réserve
Choisit 
Décret

Terme d'exclusion
Décédés
Nouveau

Automne
Rôda
Halte

Rouspète
Réfléchi
Capable

Réfléchie
Portas 

avec violence
Epreuve

Eventrées
Tordue 

Bière anglaise

Adepte
Gaz sonore 

Fruit du palmier

Adverbe
Dieu du Nil
Traditions

Rembourse

Choisi

Expérimente

Plat
Conscience 
Petit lien

SOLUTION MOTS FLECHES N° 1798

CREVASSA 
LAPIN - AI
AMENES - M
NEE - ROLE

SU - AINEE
- TOLE - US
SEVI - GR -
BRISAI - U

I - NETTES
RUE - RENE
EN - VESTE
SEMES - AS

VerticalementHorizontalement

CLANS - SBIRES
RAMEUTER - UNE
EPEE - OVINE - M
VIN - ALISE - VE

ANERIE - ATRES
S - SON - GITES -
SA - LEUR - ENTA
AIMEES - USEES
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- Placer un chiffre de 1 à 9
dans chaque case vide
-Chaque ligne, chaque
colonne et chaque carré 
de neuf cases, délimité 
par un trait plus gras,
doivent contenir les chiffres
de 1 à 9
-Chaque chiffre ne doit
apparaître qu'une fois dans
la ligne, la colonne 
et la région
Le total des chiffres 
de chaque région doit 
être égal à 45
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TéLéVISION  LUNDI 23
20.00 : Camping Paradis

TÉLÉFILM HUMORISTIQUE - France (2009) - 2013 saisons / 53 épisodes
Client fidèle du camping, Jérôme vient passer les vacances avec sa fille Sophie.
Ravie de le revoir, l'équipe découvre avec stupeur qu'il est désormais en fauteuil
roulant. Il explique avoir été victime d'un accident de la circulation à la rentrée

précédente. Il confie à Tom avoir dû abandonner son métier, chirurgien
orthopédiste. Peu après, Caroline est de retour, attendant que sa fille, Emilie,

vienne la rejoindre avec son fiancé.

20.00 : Rizzoli & Isles

TÉLÉRÉALITÉ - 12 saisons / 292 épisodes
En conclusion de cette douzième saison, l'animatrice continue de recueillir les confi-
dences des agriculteurs. Tous sont réunis près d'Arles (Bouches-du-Rhône), le temps
d'un week-end riche en parties de pétanque, barbecues et bonne humeur ! Certains
témoignent sur ces trois mois qui ont bouleversé leur vie, accompagnés de celles qui

font désormais vibrer leur cœur. Quelques couples livrent leurs projets. Quant aux par-
ticipants restés célibataires lors de cette édition, ils racontent le bénéfice personnel

qu'ils tirent de cette aventure marquante.

20.00 : Engrenages

20.00 : Thalassa

MAGAZINE DE LA MER - 320 épisodes
Fanny Agostini succède à Georges Pernoud à la barre du magazine de la mer.

Quéménès, l'île des Robinson. Durant dix ans, Soizic et David ont habité l'unique
ferme insulaire de cette île déserte • Groix, une île en famille. Biologiste marin, Erwan
Tonnerre élève des ormeaux sur son île natale • Ouessant, Ondine par tous les temps.
Attachée à son île natale, Ondine s'est lancée dans la pêche • Sein, les nouveaux

résistants. Dernier pêcheur en activité, François Spinec veut rendre son île totalement
verte et propre • Spitzberg, l'ultime frontière. Aux portes de l’océan Arctique se trouve

la plus grande concentration d’ours polaires au monde.

20.00 : Mort à vendre

2000 : L'amour est dans le
pré

SÉRIE POLICIÈRE - France (2014) - 6 saisons / 64 épisodes
Le corps d'une adolescente est retrouvé dans les décombres d'un immeuble en
démolition situé près de l'endroit où Mercier a pris les frères Camara en photo.

Laure et son équipe se rendent sur les lieux afin de voir si cette macabre découver-
te a un lien avec leur enquête. De son côté, Joséphine guette les faits et gestes
d'Eric Edelman. L'ex-femme de Fromentin est inquiète car elle n'arrive pas à

joindre leur fils.

DRAME - France - Belgique - Maroc (2011)
Dans la ville de Tétouan, au nord du Maroc, Soufiane, Malik, Allal, trois amis insépa-
rables habitués aux petits délits, rêvent d’une vie meilleure, de perspectives de liberté,
d'amour et d’argent. Prêts à tout pour changer leur destin, ils décident un jour de cam-
brioler la plus grande bijouterie de la ville. Mais leur rencontre avec Dounia, une pros-

tituée du night-club La Passarella, va bientôt perturber leurs plans.

SÉRIE POLICIÈRE - Etats-Unis (2011) - 7 saisons / 105 épisodes
Appelée pour se rendre en urgence sur les lieux d'un homicide, Maura
tombe dans un piège et se fait enlever. Bouleversées, Jane et son équipe
se mobilisent pour la retrouver, mais les indices sont minces. De son

côté, la légiste reprend connaissance dans un asile psychiatrique désaf-
fecté où elle est menottée. Elle comprend bientôt que Jane est la véri-

table cible de son ravisseur. Celle-ci, épuisée par le manque de sommeil,
est en proie à des idées noires.
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«Aucun pays n’offre ce
qu’offre le Liban», lit-on
dans des publicités pro-
duites au pays. Le Liban,

pays des contradictions, est un lieu où la
pauvreté cachée côtoie une richesse osten-
tatoire, où les belles voitures défilent
devant les yeux des enfants travailleurs, et
où « le taxi vous appelle au lieu que vous
l’appeliez «. C’est l’endroit unique où le
mokhtar vous fait livrer votre certificat de
résidence avec le livreur de pizza histoire
de vous gagner pour le prochain vote.
Même le narguilé arrive à domicile avec

son charbon chauffé, prêt à l’utilisation. Et
la liste en est bien longue : les bidons d’eau
potable, les bonbonnes de gaz, le pain, etc.
Tout arrive à votre porte sur un simple coup
de fil. Les femmes libanaises embourgeoi-
sées se font désormais accompagner aux
supermarchés avec leurs domestiques
étrangères et il est presque devenu un must
d’afficher dans sa maison au moins une
domestique, ou dans son jardin un jardinier.
Ce n’est pas seulement cette aspiration au
statut de bourgeois dont il est question ici,
mais une vraie volonté de vivre le luxe et
dans une certaine mesure, la paresse. 
Cependant, derrière cette apparence aisée
et luxueuse se cache souvent un prolétariat
libanais, affaibli par la situation écono-
mique dégradée du pays, des personnes

endettées qui briguent le statut de bour-
geois. Ce prolétariat libanais se fait servir
par un prolétariat étranger. Les tra-
vailleurs étrangers à qui on fait appel
viennent des pays arabes tels que la Syrie
et l’égypte, mais aussi de l’Inde, du Ban-
gladesh, de l’éthiopie, etc. Certains vien-
nent par l’intermédiaire de bureaux, à
condition d’avoir trouvé un garant. C’est
le cas surtout de la main-d’œuvre domes-
tique. à l’inverse du système dans les
pays du Golfe où une grande composante
des travailleurs étrangers est qualifiée et
professionnelle, ce ne sont pas les

bureaux qui paient les salaires, mais direc-
tement l’employeur. D’autres, comme les
Syriens, se font embaucher sur place. Le
nombre estimé d’étrangers au Liban tourne
autour d’un million et demi pour les
Syriens, et 700 milles pour les réfugiés
palestiniens. Avec les autres ressortissants
(Irakiens, égyptiens, Bangladais, Philip-
pins, etc.) on estime qu’on arrive à la moi-
tié de la population libanaise, et les pro-
blèmes qui en découlent sont nombreux :
naissance d’enfants non enregistrés, travail
clandestin qui fait augmenter le chômage
des Libanais (qui tourne autour de 30 %),
augmentation du taux de criminalité, cel-
lules terroristes, augmentation du seuil de
pauvreté de certaines familles libanaises et
étrangères, cas de maltraitance de domes-

tiques « cloîtrées « par la confiscation de
leurs passeports, problèmes d’éducation
et de santé, réseaux clandestins de prosti-
tution, mariages précoces, etc. Malgré
tout, on a affaire à des hommes et des
femmes qui quittent leur pays et viennent
assurer un vrai service pour le bien-être,
avec un salaire de loin moins élevé que le
salaire minimum au Liban.

De l’emploi classique à l’emploi
inimaginable !

Faire une promenade à pied dans son vil-
lage ou même en ville, suppose aujour-
d’hui de rester très vigilant pour ne pas se

faire faucher par les nombreuses motocy-
clettes qui sillonnent les rues, matin et soir
et la journée durant, livrant toutes sortes de
produits alimentaires. Ce sont eux, ces
livreurs étrangers « à faible coût «, qui
œuvrent pour le luxe du Libanais en
gagnant leur propre pain. Les personnes de
nationalité libanaise faisant ce travail sont
rarissimes. On retrouve l’ouvrier étranger
aujourd’hui presque partout, aussi bien dans
des emplois classiques – comme la
construction, l’agriculture, la restauration,
la conciergerie, etc. – que dans des emplois
qu’on ne peut même pas imaginer. Dans les
boulangeries, ils vous préparent les
mana’ishs, les pizzas. 
Quand vous sortez du supermarché, ils se
précipitent pour vous transporter vos
courses vers votre voiture garée au parking,
d’autres vous pèsent vos fruits et légumes,
et tout cela contre un pourboire « abordable
«. Certaines éthiopiennes ou Philippines
qui maîtrisent l’arabe, se voient même
embaucher comme vendeuses dans des
librairies, ou réceptionnistes, et même – et
c’est la surprise – on leur confie des tâches
très sérieuses au ministère de l’éducation,
là où selon la loi il faut être libanais depuis
plus de dix ans pour pouvoir faire ce genre
de missions. 
On rapporte en effet avoir vu une dame de
nationalité étrangère, en train d’apposer le
tampon de la république sur des centaines
de diplômes officiels. 
Et le ministre de l’éducation d’alors élias
Bou Saab s’en justifie : « il est normal que
le ministère fasse appel à des collaborateurs
externes « …A-t-on exigé la cote de sécuri-
té nécessaire pour travailler dans les édi-
fices du gouvernement ? 

La main d’œuvre étrangère :
une arme à double tranchant ?

à propos du logement, quand ces employés
n’habitent pas chez le particulier, ils sont
souvent confinés dans des chambres qu’ils
louent à plusieurs donc vivant dans une pro-
miscuité. Ce sont eux, ces employés étran-
gers qui font tourner plusieurs business du
pays. Grâce à eux, c’est le succès de l’en-
treprise. Si certains se lamentent que la
main d’œuvre à faible coût enlève les postes
à des Libanais et cause un impact négatif
sur l’économie, il faut reconnaître que c’est
bien cette main d’œuvre qui est recherchée
par l’entrepreneur du pays. Notons que cer-
tains de ces expatriés réussissent à ouvrir
leur propre business et à avoir leur propre
clientèle, même si cela reste illégal. 
Une mise en garde s’avère toutefois néces-
saire : cette forte implication dans le marché
libanais est une arme à double tranchant.
Car le jour où ces ouvriers, faisant face à
une nouvelle réglementation de travail ou
forcés à retourner dans leur pays d’origine
une fois la guerre finie, lâcheront leurs
emplois subitement et feront effondrer tous
ces systèmes dont ils sont des acteurs de
base.

De Beyrouth, Frédéric Zakhia
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Maximales Minimales

HORAIRES 
DES
PRIÈRES

A N N A B A
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a
04:53 12:19 15:38 18:15 19:35

O U A R G L A
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha
05:06 12:28 15:51 18:27 19:41

C H L E F
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha
05:19 12:44 16:04 18:41 20:00

M O S T A G A N E M
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha
05:24 12:49 16:10 18:46 20:05

O R A N
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha
05:27 12:52 16:13 18:49 20:07

C O N S T A N T I N E
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha 
04:58 12:23 15:43 18:20 19:39

A L G E R
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha 
05:12 12:38 15:57 18:34 19:53

Alger 24° 19°
Oran 27° 18°
Constantine 21° 12°
Ouargla 30° 18°

LE RECOURS AUX DOMESTIQUES, UNE MODE EN VOGUE 

AU LIBAN, LES PROLÉTAIRES MÈNENT
UNE VIE DE BOURGEOIS

Il est aujourd’hui indéniable que le Libanais moyen cherche un certain luxe dans son train de vie. Dans son domicile, sur son lieu de travail,
ou durant ses sorties, il veut ce qu’il pense être un luxe : être bien servi, ne pas se fatiguer. Ce besoin a engendré une multiplication
des emplois d’ouvriers étrangers à faible coût, coût de plus en plus bas avec l’afflux de nouveaux déplacés syriens fuyant la guerre.

Cet article se penche sur la main d’œuvre étrangère et sur son impact sur le bien-être des Libanais. 

Deux employés de nationalités égyptienne et somalienne lavant
avec dévouement une Honda à Amchit, pour la modique somme de
6 000 livres libanaises soit 4 dollars américains (avant pourboire).

Mme Josiane Khoury-Abboud, prise dans un trafic intolérable
et ne voulant pas rater un rendez-vous professionnel, n’a pas hésité

à lâcher sa voiture pour se sauver avec un livreur inconnu
sur une mobylette qui l’a emmenée vers le taxi le plus proche.

Sur un simple coup de fil, un livreur
de gaz de nationalité syrienne se pointe

à votre porte.

Nondita, une employée bangladaise
de religion hindoue vit au Liban depuis
9 ans. Elle a développé ses compétences

pour qu’en plus du service de ménage, elle
prépare les plats libanais les plus délicieux.

Frédéric Zakhia
Frédéric ZakhiaFr
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